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bitants, répartis en 87 dépar-te 
sements, 2,881 cantons et 36,/. 
eu par rapport à 1886, accroisse 

23 communes, et 124,289 habit 

Pendant la période de 1881 
ment de la population avait > 
considérable, bien que tout le rm 
à cette époque à le trouver pe - 
là une constatation dont la 
échapper, et que faisaient d'ail z 
statistiques annuelles dressées pe 
commerce, 

Nous sommes désormais loin 
économistes considéraient avec te 
où notre territoire serait trop peur 
comme vraie la proposition de 
qu'une statistique des faits éconor 
est faite, il est facile de voir quel 
moyens de subsistance augmen 
beaucoup plus vite que la pop 
malheureusement tend de plus 
stationnaire. Nous considérons bie1 
accidentelle l'année 1890, qui a am 
tion de population, causée par 
influenza. 

Toujours est-il que la France à 4 
bitants ce qui est le plus faible ac: 
staté depuis le commencement du 
excepte le déficit qui a suivi la £ 
Voici d'ailleurs les chiffres officie 
dénombrements : 





Années. Habitants 
1804. 27,349,003 
4806. 
1821. 
1826. 
1841. 
1836. 
1851. 
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riode 1886-1891. Nous devons p 
mouvement des naissances &/ « 

11 avait été compté en 1886 (30 
bitants. 


11 y a eu pendant les 7 derniers moi 
de 1886. ts 
11 y a eu pendant l'année 1887. 
— pendant l'année 1888 

— pendant l'année 1859. 
pendant l'année 1890 

— pendant les & 4/2 pi 
mois de 1894. 








iiil 








Cela fait 4,275,125 naissances à & 


Mais il y a eu pendant les 7 derniers 

mois de 1886. 
Pendant l'année 1887 
Pendant l'année 1888. 
Pendant l'année 1889. 
Pendant l'année 1890 
Pendant les & 1/2 premiers mois de 

1891. 


Soit en tout, 4,073,244 décès à re 








SIRLE 





e 





L'excédent des naissances & été 
203,481 unités pendant l'intervalle de 
brements. 

Ainsi le population, supposée imi 
donnée à elle-même, aurait dû 
202,484 individus et atteindre le chifl 
habitants. 

L'effectif constaté le 12 avril 4891 
38,349,192 habitants, ce qui dénote 
émigration, ou pour mieux dire, par 
gration sur l'immigration, de 88,192 

Telle est, pour nous, la première 
faire sur les résultats du dénombre 
nent d'être publiés. Le fait était asse 
mériter d'être signalé, car près d 
l'excédent naturel de la population. 
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De 4,001 à 4,500 
De 1,501 à 2,000 
De 2,001 à 2,500 
De 2,501 à 3,000 
De 3,001 à 3,500 
De 3,501 à 4,000 
De 4,001 à 

De 5,001 à 10,000 


De 40,001 et au-dessus. 





Un fait ressort clairement de 
l'augmentation simultanée du no 
tites communes, c'est-à-dire d L< 
moins de 300 habitants, et de cel 
dis que le nombre des communes, 
bitants diminue d'autant. La pres 
communes (plus de 35,000 commur 
ontle caractère purement rural, se de 
au profit de 400 ou 500 villes. 

Voilà le fait brutal qui se dégage 
ment; il semble done que la solutio 
de la dépopulation générale se restr 
problème, peut-être moins compli 
paysan dans son village ou dans sou 
par une réforme de la loi militaire, so 
seignement purement agricole. 

Pendant que nous parlons de l'augn 
villes, disons cependant en passant que 
de plus de 30,000 âmes il s'en est tro 
ont vu diminuer le nombre de lew 
parmi elles, Nantes et Calais ont perd: 
ment 4,700 et 2,100 habitants. Les ville 
traire ont le plus gagné sont Pa 
tants de plus qu’en 1886. (2,447,957 
1891.) Marseille, qui a gagné 27,606 hal 
compte aujourd'hui 403,149 habitants: 
gagné 410,195 habitants et qui atteint 
tants; Montpellier, qui a gagné 12,4 
Saint-Étienne, qui en a gagné 15,568; 
baix, qui ont gagné respectivement 42 














8 POPULATION DE 2 





Loiret. 
Lot. 








Lot-et-Garonne. 
Lozère. 









428,945 
239,601 
360,259 
456.202 
359,276 
328,119 
288,506 
276,866 
618,652 
284,660 
478.471 
303,084 
306,619 
349,674 
284.683 
721,012 
419,388 
472,383 
261,084 
193.528 
461,654 
626,875 
992.868 
337.298 
572,145 
973,028 
297,842 
280,358 
616,227 
316,735 
615,263 
377,748 
353,885 
295,360 
185,527 
548,589 
518,815 
434,692 
243,533 
332,387 
446,150 
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En 1886, 58 départements étai 
et 29 en décroissance. 

Le tableau ci-dessous, qui prés 
des villes les plus importantes, c'æ 
qui comptent plus de 30,000 à 
l'accroissement s'est opéré surt- 
grandes agglomérations, par un « 
population rurale attirée vers les. 
industriels. 





État comparatif de la population en 
les villes ayant plus de 30,0 








Popula- 
Villes. tion 
en 1891. 
Saint-Quentin (Aisne: 47,551 
Nice (Alpes-Maritime 88,273 
Troyes (Aube)... 50,330 





Marseille(Bouches-du-Rh.) 408,749: 













Cen (Calvados). 45,201 
Angoulème (Charente). 36,690 
Rochefort (Charente-Inf.). 83,334 
Bourges (Cher) 45,812 
Dijon (Côte-d'Or 65,428 
Périgueux (Dordogne). 34,439 
Besançon (Doubs). 56,055 
Brest (Finistère) 75854 
Nimes (Gard). 1,63 





Toulouse (Haule-Garonne) _ 149,794 















Bordeaux (Gironde). 252,415 
Béziers (Héraul ce 4SÈTS 
Cette (Hérault). 36,54 
Montpellier (Hérau 69.258 
Rennes (Ille-et-Vilaine)... 69,232 
Tours (Indre-et-Loire)... 60,335 
Grenoble (Isère). 60,439 
Roanne (Loire). 81,380 
Saint-Étienne (Loire). 139,443 
Nantes (Loire-nférieure).. 122,750 
Saint-Nazaire (Loire-Inf.). 30,935 
Orléans (Loiret) 63,705 
Angers (Maine-et-Loire)... 72,669 


Cherbourg (Manche 
Reims (Marne). 
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Puy-de-Dôme. 
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donc en. droit d'attribuer l'excéden 
ticuliérement pendant les quatre f 
l'année, & l’action de l'épidémie q 
tout à cette époque. 

Voici, d'ailleurs, les chiffres comp 
talité pendant chacun des douze 
années 1890 et 1889 : 





Décès 
Mois. 71289. 1800. 
Janvier. 73,878 101,598 
68,852 80.013 
71,427 81,093 
70,609 71,445 
65,404 69,699 
59,379 63,041 
61,539 62197 
61621 66,979 
60,525 61,683 
60,676 63,825 
58,343 61,92 
76,810 81,180 


794,933 876,505 


L'accroissement général de la n 
été de 40 p. 100 pour l'ensemble d: 
a varié de 35 p. 400 en janvier à 4 

Voici la liste des départements 
l'intensité de la mortalité constatée 

Allier, Indre, Vendée, 47 décès 
tants. 

Cher, Creuse, Deux-Sèvres, Vien 
1,000 habitants. 

Indre-et-Loire, Loir-et-Cher, 19 
habitants. 

Charente, Charente-Inférieure, G 
Loire-Inférieure, Loiret, Lot, Maine- 
Basses-Pyrénées, Saône-ct-Loire, 2 
habitants. 

Ardennes, Ariège, Cantal, Cor 
Gers, Lot-et-Garonue, Mayeune, ! 
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Résumé du mouvement de la population, par= | 


en 1890. 
Nombre 
do — 
personnes de 
ionalités. “quise  Nais- Den 





sont mariées. sances. Décès, ren 
Français... 694,788 83,476 857206  » 
Bi HS SO » — 
29 4673 205 
58 1020 733 2% 
Espagnols. 99 462 4473 150 
Italiens... 2639 967 5,459 2,028 
Suisses... 4,827 1,365 4461 206 
Autres. 864 AATT  :1,2%4 » 
Total des 
étrangers... 13,926 24,583 419,209 6,179 


Enpha 
Total de la Enm 
population. 538,656 888,059 876,505 88, 




















Mariages par nationalité. 
Nationalité des femmes 


Nationalité Fran An Alle 
des hommes.  çaises, gloises. mandes. Belges. 4 



















Franç: . 58,918 63 652 1,459 
Anglais... 460 3 6 2 
Allemands... 0 410 3% 3% 
Belges. . 1946 4 #1 1,137 
Espagnol #6 » 3 2 
Italiens MB 2 M 4 
Suisses. 567 2 #4 12 

6 >» 2% 418 


SO 109 107 2680 


Nationalité des femmes. 
NE E — nn 
Italiennes. Suissesses. Autres T 








Français. 508 308 178  % 
Anglaix. » » 2 
Allemans. 7 LU LQ 
Belges. 2 4 45 

Espagnols. 8 3 L 
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RÉSUMÉ SOMMAIRE 
Dépenses. 
Ministère des finances. seen 
— de la justice et des cultes. 
— des affaires étrangères... 
— de l'intérieur. 
— de la guerre. 
— de la marine, Reset 
— de l'instruction publique et des 
beaux-arts. Fistéiohe 
du commerce, de l'industrie et 
des colonies 
— de l'agriculture. 
— des travaux public 



























Total pour la France. 
epenses de l'Algérie. 











Total général des dépenses... à 





Contributions directes. 
Taxes assimilées. 











Enregistrement, 





Timbre. 
Impôt 4& p. 
mobilières. 
Douanes. Srenvrss den 
Contributions indirectes et contributions di 





verses. 
Sucres. 






exploitations 
de l'État, 

Allumettes, tabacs, poudres. 
Postes et télégraphes. … 
Produits de diverses exploitations... 


Total... 





49. — Prod 


Domaine forestier. 
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Remboursements. 
Dépenses diverse 





Ministère de In Guerre. 


Administration centrale. 
État-major général. 
Intendance militaire. États-majors particu- 
euliers. 
Écoles mi 
Solde des troupes. 
Vivres.. 
FOUFTAGES. re enre Æ 
Services divers (santé, convois militaires). 
Habillement et campement 
Lits militaires. 
Remonte. 
Établissements du génie, de l'artillerie, pou 
dres el salpêtres. …...... 
Dépenses extraordinaires. 
Dépenses diverses. . 









































Administration Centrale. 
Dépenses de personnel, trailemenis et soldes. 
— de main-d'œuvre, salaires. 
— de matériel, travaux, fournitures. 
— Communes. 

















otre de l'imatru 





Administration centrale... 
Services généraux 
Enseignement supérieui 
Instruction secondaire. 

— primaire, 
Beaux-Arts. 
Dépenses diverses 
















Totale 








Commerce et Industrie... 








ère du Commerce, de l'induatrie st des 
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Budgel sur remourées 
spéciales... .  S56,165,789 06  454,165,789 06 


Totaux. 860,610,682 34 











Hosts 
affectés. à roeutvrer. 
u.. 3,929,972,952 87  15,501.602 24 
161.480,968 14 a 


Budget ordinai 
Budgetéxtraord 
Budget sur ressources 

apéciales, 


Totaux, 














ERCE EXTÉRIEUR DE LA FR. 
VENDANT L'ANNÉE 1890. 


COMM 











Lo mouvemont du commerce général de la 
avee ses colonies et les puissances étrangères est 
évalué pour 4890 (importations et exportations 
réunies des marchandises de tonte sorte), à nné 
somme totale de 10. 
mentation de 169 m 
et de 885 millions sur la moyenne de la périodi 
quinquennale antérieure à 1890. 

À l'importation, les valeurs ont atteint le chiffr 
de 5,453 millions. Elles ont été 
13% millions à celles de l'année précédente et 
#58umillions à la moyenne quinquennale. 
À l'exportation, le montant des valeurs a été 
4,840 millions; 4lest on excédent de 36 millions r 
le chiffre de 1889 et de 532 millions sur la moy: 
quinquennnle. 

Pour le commerce spécial, les évaluations 
suinent de la manière snivante : 








Importations et exportations réuni 
Les chiffres de 1889 étaient di 


Différence en plus pour 800. 








Dans les chiffres du commerce spéci 


nn. 





COMMERCE EXTÉRIEUR DE LA FRANCE 


quinquenn. 426 34782 
.. R 3,5041.5 
4,574,4 

3,451.9 


lessess 


Totaux... 2 16,908.4 
Moy. quinc 33817 
328.8 


ë 


lessaus 


Totaux...  AL0D.S 
Moy. quinquenn.  4.#49.0 


sÿ 





à partir de celte année, des mas lises aq} aient 
par sul 

des modifications de portées à la fois ant commaren 

général el nu commerce spécial. Les trailés ou les lis de 

donnes ayant supprimé les laxes d'entrée sur ces mare 

handises, les importnteurs les clarées en totalilé 

pour Ja consommalion, sans distinction entre. celles qu 

devaient rester à l'intérie 

à l'étrauger, Le commer 

sume ces déclarations, s'est 

rations qui, jusqu'à 1860, n'étaient retev 

d'éntrpôt où de transit, e IL en n 


aueoup de fa 
Lrications an Jusqu'en 4860. à rs à it 
de droits prohibiti 


Lôraqu'il s'agit de comparer Tes snné 
aunévs postérioures À 1860, o 
faits dérlnrés, mais au point de vue s\ À 
marehandises étrangères nécessaires & note eo 
ton, soÏt de l'excédent de a production français 
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Maroc. 
tades hollandaison 
Sénégal et établis, 
feanç.iu Golfe de 
Guinée. 
Possesslons franç. 
dons l'Inde 
Vénéraéla. 
Martinique, 















23,5 


dans lu Méditerr. 
Guyane française. 
Golonies holland, 

en Amérique... 
Épavesetsauvetng. 
Saint-Thomas.… 
Royaume de Siam, 








Total. 


MASUMÉ PAR PAYS DE DRSTIXATION, 
Exportations. 
cowmmnce sekeraz. (Valeurs actuelles expriméoe oo millions} 


Angleterre... 
Belgique... 
Allemagne. 

États-Unis 











République Argent. 
Brésil 

Turquie. 
Nouvelle-Grenade. 
Pays-Bas. 
Portugal. 








Martinique. 

Hat, 

Sénégal ot établis, 
Sranssls du fe 
de Guinée 

Luis anglaises: « 

Guadeloupe. 














1,026. 
637,6 


EECEEMPEPETS 











RIT ES 


43.8 
12.5 


Suède. 





Possess. anglaises 






Saint-Thon 
He de la Ré 
Établiss, français 

en Océanie. 
Colonies anglaises 

en Amérique 
Autres pays d'Afr. 
Guyane franç: 
SePierre et Mique- 














lon, Grande Péc, 










Possese, nnglai 

dans la Méditerr. 
Australie. 
Philippines, 
Équateur. 


Mayolte, 
ei Sainte. 
de Madagasea 

Bolivie... 

Golonies oil 








LE 
0.5 





4436.98 


8. 
8.2 
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ou COMMERCE EXTÉRIEUR DE LA FRANCE 


RÉSUNÉ DES VALEURS PAR PRINCIPALES DOUANES. 


Importations et exportations réunies en 1890. 
{Valeurs actuelles exprimées en millions de francs} 


Commerce Commers 
Kénéral.  spéciaz 
1,924,8 4,250,0 

















Noëns des donan 





Le lavre 











Marseille, 1,844,3 1,329,4 
Paris. 751,5 714,5 
Bordeaux. 743,0 629,8 
Dunkerque 16,6 496,5 
Boulogne. 194,6 327,0 
Rouen. 5,7 236,5 
25,6 24,8 

196,0 149,8 

491,1 132,6 

Saint-Nazaire. 165,8 110,6 
Tourcoing. 463,2 159,0 
Belfort-Pelit-Croix. 453,4 197,5 
Jeumont 150,0 160,8 
Avricou 75,0 7,5 
Lille, se 654 58,0 
Yalenciennes-Blancmisseron. 62,9 59,0 
Nantes 64,5 54,5 
Rouba 59,8 55,7 
Pagny 152 42,8 
379 41,8 

19,3 16,4 

68 941 

2,169,2 1,716,9 

Totaux. 10,292,6 8,190,3 





Commerce par espèce da marchandises en 1890. 
IMPORTATIONS, — COMMERCE SPÉCIAL, 
(Valeurs actuelles exprimées en millions de francs). 







Désignation des marchandises. Million 
Céréales. 363. 
Vins 349. 
Lain 387 
Houille crue et car) AT, 
Soies et bourre de soie... 2. 
Peaux et pelleleries brutes. LS 

Coton en laine... » 








Tabac fabriqué où seulement p 
Youle beute 
Autres marchandises 































Totale 


SXPORTATIONR, — COMMON APÉCIAL. 


Désignation 4 narchandisos. 
‘Tissus de laine. 
Tissus de sois et de bourre de soie. 
Tablettorie, bimbelolérie, brosserie, Jorgnollos, 
éventuils, boutons, parapluies, meubles, où- 
vrages en bois et urticles de l'indust. parisienne 
"Ouvrgés en peau où en cu 
Soie: 
Con " 
Laine en mame, laines peignées, laînes Leintés et 
déchets. .… 
Fromages ei peu) 
Peaux préparées. 
Ti le coton. 
Outils et ouvrages en métaux 
Peaux el pelletérien brutes 
Haux-derie, esprits ët 1iqui 
Sucrés bruts. 
Sucre raffiné el vergcolse 
Papler el «04 applications .; 
Poleries, verres et cristaux. 
Produits chimiques. 
Machines el mécaniques. 
Orfévrerie et bijouterie. 




















{non compris l'ile d'olive). 
Chevaux, mulés él mulets. 
Fruits de table, 
Fils de laine, 


D. 





= 
P2s 
Die 


LL 
Autres entrepôts. 
Total. 186,2 
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(Quautités, en quintaux métriques). 
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Huile d'olive ot de graines 
Tabaes en feuilles... 
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4% partie. — Principales marchandises exemptes de droit d'entrée, (Commerce spécial.) 
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Désignation dos mardhandinon. 


Sotea Gernes, 


grûges, moulinées et eocons.…. 
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Viandes fraîches, gibier, vol 
Marchandises non dénommées ci-dess 


Justrurments 


Report de la A" x0cV 


















-Sont restés à la cousommallon inVerene 


Polesies, verres el cristaux. 
Xonte, fer et acier. 
Huile d'olive. 








Tissus de soie el de bourre de soie. 
Huiles de graines grasses. … 

Eaux-de-vie et esprits de toute sorl 
Tissus de lin ou de chanv: 
JPOUNABÈR +22: 
Fils de lin où de chanvre, 
Tabac fabriqué et cigares. 
Chevaux. 
Laines en masse. 
Tabac en feuilles ou en côtes. 
Autres marchandises. 

















Total. 








(4) En outre il a été perçu sur les sucres indi- 
-glnes (y compris les glucoses).., 
Voïoi, au surplus, un aperçu de l'ensemble des 

is dont les sucres de loute origine ont 

été l'objet : 
Sucres soumis aux droîls remis en franchise où 
soumissionnés (y compris les sucres raffinés où 
assimilés aux raffinés), tonnes de 4,000 kilo= 











Totaux 
Sue radaés exposés e aprés an en sVcrex 
fs, \« 
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NAVIGATION MARTIN 


Totaux, 
Navires français et étrangers réunis, 
Navires charts 
es françnis : 
Navigation avée l'Algér ï 
— avec les autres colonies franç. 
et les pays de protectorat, 
— avec la Grande Pèche 
To 


Navigation avec l'étranger 
Europe el bassin de la Méditerranée. 
Long cours, te 


Totaux, 
Ensemble... 
Navires étrangers : 


Europe ol bassin de la Méditerrané 
Long cours. a 


“Totaux. 
avires français et étrangers. 


Navigation de concurrence en 1890. 
ronaoE on xavines emanais. (Entre et sorlo rl 
ya ie provananee et io destination. Tonnoëx. 
Europi 
ussio : Mer Baltique el mer Blanche 
TA 
28,610 


226,972 
443,102 


7,648 
408,404 


Norvège 
Français. : 600 
: 456,647 


Danemark : 
Français. F2 
Étraugers. « 70,680 





RAVIGATION MAIUTIME 
Lit occidentale (non compris les possessions 
Hrançaisos el anglaises 
Français 
Étrangors 


Püsses inises + 
Paricoccidentale eLcap de Bonne-Espérance : 

Français, 

Étrangers. 

Parlie orlentale et tle Maurice 


Royaume de Siain 
Françai: 
Htrangers, 
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Étrangers.. 
Sa 
Françai: 
Étrangers 
Colouies hollandaises 
Françai 
Étrangers..... 
Colonies françaises et pays de protectorat : 
Algérie : 
Françai 
Étrangers 
Tun 
Français. 
Étrangers 
Sénégal et établissements français du golfe 
de Guinée : 

Français. 
Étrangers. 







































ements français dans l'Inde 





Indo-Chine 
Français... 
Étrangers. 

Établ 
Français. 
Étrangers. 
vane française 


ments français en Océanie 

















Martinique 
FFADÇAÎS encens 
Étrangers 

Guadeloupe : 
Français. 
Étrangers. 














18,34 * 


413,876 : 
448,849 
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LES SUCCESSIONS ET LES DONATIONS 


Navigat. dans les mers 
d'Europe et dans la 


518 184,410 5,543 2,400 
584 472,762 41,988 3,247 


“q 
et service des ports. 920 48,609 3,65 re. 


Yneb 
ploi 


ÉTÉ T EEE 


is de res 490 5,089 795 


D on prés. perds 4 24% ss 
Totaux (1). LTETT Lire ET 82,424 7,100 


+ 


406 
84 


_16 
ET 


LES SUCCESSIONS ET LES DONATIONS 


AUX ANNÉES CI-APRÈS : 
(Eu millions de francs.) 
Snécossions.  Donations. 
4 


Totale 
4,378,3 
15670 
1058 


2S£ 
ZE 


FE] 


HÉÉRRE 


8, 
5, 
5, 
4, 
b, 
5 
5, 
&, 
6. 
6, 
6, 


ssesesms 
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luation effectués en exécution de la loi du 9 août ESA 
et revisés en 1884. L'administration avait prépa 
d'avance, suivant deux modes différents, des ft 
jets de répartition qu'elle a soumis à leur exnet 

Le premier consistait à elfectuer la répartitio 
du contingent départemental a prorata du mon 
tant des revenus nets imposables par arrondis&e 
ment et par commune, On réalisail ainsi la péré 
qualion communale, Mais ce procédé avait l'incôn 
vénient d'aboutir au rehanssement des contingent 
poor un grand nombre de communes et, par Auile 
d'augmenter encore, pour les contribuables comp 
rativement surtaxés, le poids des surchages qu'il 
supportaient, 

Le second mode avait pour but d'opérer exelusi 
xement par voie de dégrévement en partagent} 
entre les communes surimposées, ét proportion 
nellement à leur surcharge, la réduction de conti 
gent accordée au déps 

t ce dernier mode qui a été particuliiremen 


(cireulaire ministérielle du 11 a 

plus conforme aux intenti ons des Chatubi 
et du Gouvernement, et € qui a élé 
plus généralement adopté par 1 
Btipar les conseils d'arrondissement, ain 
résulte de l'exposé qui va suivre. 





liwaux d'évaluation exéeulés par l'Ad 
contributions directes, de 1879 à LE en 
# août 4879, verviront di 


conlingents en priuci 
æuynes, » 
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n'a été volé qu'à la suite d'une longue délibér 
tion, 

aatre part, le conseil général de la Dordogi 
estimé que ce second système prodnirait de mi 
leurs résultats qu'un mode de répartition spé 
réseuté par un membre du conseil général : 
ere précédente, et les chiffres proposés p 
l'Administration ont &t6 adoptés sans discussiô 


a — Répartition du ie suivant le 


ment proportionnellement aux surtaxes, mais 1préss 
avoir fait subir à ce système certaines modifications, 
les 10 départements suivants : Charente-Inférieure 
Creuse, Eure-et-Loir, Héraull, Loire-Inférieuren 
Lot-et-Garonne, Lozère, Saône-et Loire, Seine-ct 
Oise, Deux-Sèvres, 

Los conseils généraux de la Creuse, de l'Héraultts 
de la Loire-Inférieure et des Deux-Sévres ont cru 
devoir prendre en considération des circonstanceæn 
locales partieuliéres. 

Dans la Creuse, on n'a pas admis à profiter ‘du 
dégrévement l'arrondissement de 
au-dessous du taux moyen de 
+E IS le uns de la nouvelle répartis 

faite par les Chambres ; Mais on à ramend, 
h ua moyenne le taux d'imposition de l' arrondis 
sement de Bourganeuf, qui s'élevait à 5.03 p. 100 
et l'on s'est attaché, en outre, à rapprocher le plus 
possible de ce même taux moyen ceux des denx 
autres arrondissements (Awbusson el Guéret). 

Dans la Loire-Mnférieure, les revenus nels cons” 
tatés on vertu de la loi du 9 août 1879 et revisés 
en 1884 ont été modifiés à raiso faits spéciaux 
survenus depuis cette dernière année, et les dé 
grévements ont ét caleulés en prenant pour painil 
de départ les conlingents de 1889 et non ceux d@ 
4890, afin qu'il pèt étre tenu compte de la situation 
particulière de l'arrondissement de Paimbæu(, dont 
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du dégrévement a été calculée de manière à 
mener respectivement aux taux de 4.74 p. 100, 
A7 p. 400 et de 4.5 p. 100 toutes les commu 
imposées à un taux supérieur. 

Enfin, le conseil général de Sagne-el-Loire, Km 
dant faire bénéficier du dégrévement le plus gran 
nombre possible de communes, en a distribué, 
moitié proportionnellement aux surchurges, et a FE 
FE l'autre moitié entre loutes les communes dit 

lépartement au prorata des contingents de 1R90, 


HE — Répartition du dégrèvement au prorata dei 
contingents de 1890 (1 département). — Ce müden 
do procéder à ét exclusivement appliqué dans: 
Côte-d'Or, où toutes les communes ont pris dans le 
dégrévement une part proportionnelle au montante 
de leur contingent de 1890. Ce départemant este 
seul qui n'ait pas fait entrer en ligue de comptes 
duns les bases de [a répartition les résultats à 
travaux d'évaluation qui ont été effectués de 18 
à 1884. 

Comme on vient de Le voir, les conseils générant 
ont procédé par voie de dégrèvement dans 12 16 
partements. 4 


AV, — Répartilion au prorata des revenus nelx 
imposables (10 départements), — Les 10 autres dé 
bee ont adopté la répartiti rat 

revenus nets imposnbles, c'est-à-dire lu pérés 
quation par voie de nivellement des contingent 
ramenés à un taux uniforme. Ge sout ceux dont 18 
noms suivent : Alpes (Basses-), Cantal, Gard, Loi, 
Marne, Morbihan, Saône (Hante-), Seine-Inférieur®, 
Tarn-et-Garonne, Vanctase. Mais il convient ‘des 
mettre lout d'abord à part le Cantal at le Morbihams 
où ce mode de répartilion, en ai il fût. 
également suivi par les conseils d'arrondissemenitis | 
n'était de nature à entrainer le rehaussement dam 
contingent d'aucune commune. L 

Dans le Cantal, en effet, toutes les commun 
étaient imposées au-dessus du taux B annexé à 
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où moins d'élévation de leur taux d'impôt et san 
mettre à profit les résultats des travaux d'évalua 
tion effectués de 1879 à 1884. 

En vue d'éviler ces inconvénients, l'Administri= 
tion à prié les préfets des départements intéressée 
d'exuminer sil ne conviendrait pas de provoque 
des décrets autorisant une réunion extraordinaire) 
des conseils d'arrondissement dont il s'agit. IL Ÿ 
avait lieu de penser, en effet, que les membres dé 
ces assemblées, mieux éclairés sur les ficheuses 
conséquences qu'entratuerait leur abstention où 
leur refus n'hésiteraient pas à répondre à une 
nou le convocation et à procéder aux opérations 
du sous- rien 

Ges prévisions se sont heureusement réulisées, 
el les conseils d'arrondissemeut qui ne s'élaicub 
pas rendus au premier appel on qui ne s'étaient 
pas rénnis en nowbre suffisant pour délibérert 
convoqués pur décret en session extraordinaires 
ont répondu à cette nouvelle invitation et s@ s0kiL 
rallits, sans exception, au mode de répartitiofk 
adopté par Je conseil général de le 

De même, les conseils d' 

La Réole et de Vendôme, en présence des explicn= 
tions qui leur étaient données, n'ont pas persisté 
duus leur premier refus et ont fixé les contingents 
communaux d'après les bases arrêtées par le 
couseil général. 

En définitive, tous les conseils d'arrondissement 
s'étant régulièrement aequittés de leurs obligat 
les préfels n'ont ou à ellectner aucune répartitioih 
d'otice, et los nouveaux contingents communaux, 
out pu ainsi obtenir la consécration du vote dés 
assemblées locales, 


\Sous-répartition par les Conseils d'arrondisse- 
ment, — On a fait connaitre, au début de ce 
chapitre, que presque tous les conseils d'arrondis- 
sement avaient donné leur adhésion aux réglos 
snivies par le conseil général de leur département, 
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voie de dégrévement des communes surlaxées 
Ancenis (Loire-Inférieure); Saint-Nazaire (Loire 
Inféricure); Chdlon (Sadne-et-Lotre). 

Un seul conseil d'arrondissement, celui de Bou 
ganeuf (Creuse), à voté la péréquation des 60m 
tingents. 

Dans les 41 autres arrondissements, les 
adoptées par les conseils généraux ont été snivies 
sans modification par les conseils d'arrondissements 


TL. — Départements où le Conseil général 4 M6 
parti le dégrèvement au prorata des contingents de 
1800, — Le département de ln Côte-d'Or, composé 
de 4 arrondissements, est seul dans cette catégorie. 
Les conseils d'arrondissement de Chdtillon et de 
Semur ont donné leur adhésion an mode parlions 
lier adopté par le conseil général. Celui de Dijon 
ä trouvé plus équitable d'opérer par voie de dégré 
vement des communes surchargées, et celui de 
Beaune a cru devoir effectuer le nivellement des 
contingents, 

1V: — Départements où les Conseils généraux GnË 
effectué La répartition au prorala des revenus nelé 
imposables. — On compte dans ce groupe 10 dépar 
tements, comprenant 40 arrondissements. 

Les inconvénients qu'entrainait le systôme dé là. 
répartition par voie de péréquation, en raison di 
rehaussement d'impôt qui devait en résulter pour 
cerlaines communes, étaient de nature à frapper 
plus vivement les conseils d'arrondissement. Aussi, 
ésl-ce dans ce gronpe qu'on relève le plus grand 
nombre d'arrondissements où la fixation des con= 
tingents communanx a été ellectuée d'aprés des 
bases autres que celles suivics par les conseils gén 
raux. 

Dans 41 arrondissements, les assemblées chars, 
gées du sous-répartement ont opéré par voie de 
dégrävement des communes surtaxées. 

sont lés arrondissements ci-après: Digne 
(Basses-Alpes), Forcalquier (Basses-Alpes), Gourdon 
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Sus-Répartement par Lee conseils d'arrondisenent, 


au provuta Tobnnx 


proport 
nellemont wide moulé, an juvrata ‘dos ‘és 
dos revonus nets arrondis 


26 
pl 


1 
Li 
24 

Sous-répartement de l'Aude. — Dans ce dépars 
lement où, comme on l'a dit & la fin du premier 
chapitre, le conseil général a procédé à un rema= 
niement des contingents fonciers des propriétés 
non bâties, la sous-répartition a été elleetue 
dans les trois arrondissements dégrevés (Carcts- 
sonne, Castelnaudary et Limoux) proportionnelle= 
ment aux surcharges; dans l'arrondissement de 
Narbonne, l'augmentation de 60,000 francs à été di 
visée entre loutes les communes proportionnelle= 
ment au nombre d'hectolitres de vin récoltés en 
1880. 

Il ressort de cet exposé sommaire que les conseils. 
répartiteurs, agissant dans In plénitude de leurs 
pouvoirs, se sont conformés, à de rures exceptions 

aux intentions munifestées par les Chambres 
et le Gouvernement dans les discussions qui ont 
accompagné le vote de l'artiele 14 de loi du 8 août 
4890, puisqu'ils ont, en trés grande majorité, opéré 
exclusivement par voie de dégrévement, 


Cuarirne If, — RENSEIGNEMENTS STATISTIQUES, 


Pour faciliter l'appréciation des elfete produits 
ur la répartition du dégrévement de 15,267,077 fre, 
l'Administration a dressé des tableanx destinés à 
faire ressortir l'importance des changements sure 
venus, en matière d'impôt foncier des propriétés 











ouvolla répartitions 
Sons der 


Dévlenation arrondis 
des catguries. communes. enntans. soments 


aux de l'impôt en principal, 
Anférieure à # p. 400... 17 2 
De 3 p. 400 à 3:99 p. 100 con 101 
De 4 p 100 à 4,9 p.100 AIN 1.680 ET 


Molaux pour lescatégoriés 
inférieures à 5 pr. 10 SR 2515 
Proportions. 83 p. 10€ 05 p. 100 
Taux de Pümpôt en principal. 
2,08 us 
320 # 
34 


“Totaux pour lescatégories 
supéricures à 5 p.400. 2465 193 


Proportions. Tps 100 5 p. 100 


Totaux pour l'ensemble 
des catégories...  S647 2638 


Comme on pouvait le prévoir, la loi du 8 août 1800 
ayant réduit à 4,50 p. 100 du revenu imposable lés 
taux d'imposition de 38 départements qui étaient 
Aaxés dans une plus forte proportion (voir l'état B 
annexé à Indie loi), c'est pour ln catégorie corres= 
pondaut au aux dé 4 p, 100 à 4,90 p. 100 que le 
nombre des divisions administratives a augmenté 
dûns la plus forte proportion. Ainsi, le nombre des 
communes comprises dans celle catégorie, qui 
n'était, avant le dégrévement que de 8,661, ressort 
aétuellement à 22,314; le nombre des cantons s'est 
élevé de 703 à 1,630 pour la même catégorie et 
<elui des arrondissements de 86 à 221. 
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Les renseignements fournis par ce tubleau, em 
ée qui concèrne l'ancienne répartition, différent, 
sur certains points, des données consignées aux 
tableaux n° 74 et 76 du volume contenant les 
résullats des évaluations effectuées en exécution 
de la loi du 9 août 1879 (Imprimerie nationale, 
année 1883). Ces différences proviennent de ce 
qu'il a été tenu compte, dans la détermination des 
taux maxima et minima indiqués au tablenu n° 29 
des modifications de revenus que le travail d& 
révision de 1884 à permis de constater. 

Tableaur ns # el 4, — Les tableaux n° 3 el # 
présentent, par département, le montant moyen 
Dar cote (labléau n° 3) et par hectare (tableau nv 4} 
des dégrévements où des rehaussements (1) résal- 
tant de la nouvelle répartition du principal. 

Les résultats généraux fournis par ces deux 
tableaux sont indiqués, par catégories, dans le 
cadre ci-aprés : 


Révultats généraux par vote. 
Désignation Nombre do Nombre. 
dx catégorie. communes. de cales 
1e cours DÉGREvERS. 
Digrévement moyen en principal, pur este 
et au-dessous. 3907 1,480,797 
e. 


ee 


Prepes 


2ess2s 


seseseus 
F908p20 
mewemes 


Deeerrres 


= 
8: 
8 


5 
E 
Ë 
£ 


Proportious. p.10 p.10 


(A) Ainsi qu'on l'a vu, la répartition nyant été effectuée 
dons SK arrondissements par vale de nivellement des con 
lingents, certaines communes out aubi un réhatssement dé 
leur coutingont primitif. 








sl8lessreee 


1m 


2e commuxes sraronatn us. 
Nombre de communes. 8,428 Peoportions 3i ra 
tes. 3,64: 


43, Xe _ 3 És 400 
Lolaux pour lonsemble des départements dégrévêr. 
Nombre de communes. 


— de cotes. 
d'hectares. 


On se rend ainsi compte du nombre consiteaBi 
dus communes qui ont pris part au dégrévement et 
de l'importance qui s'y allache pour beaucoup 
d'entre elles. Le nombre de ces communes s'élève, 
à 25,710 eb représente 75 p. 100 de lu totalité des 
communes que renferment les départements dégre= 
vüs. Le nombre des cotes que ces communes coth= 
prennent ressort à 9,796,943 et le nombre d'hectares 
A 93,265,408, soit respectivement 72 p. 100 et 70 p, 
100 des totanx correspondants, Ont bénéficié d'ane 
réduction d'impôt supérieure à une moyenne dë 
% francs par cote 3,414 communes, comprenant 
305,390 cotes individuelles, Quant aux 455 com 
ianes qui ont subi un rehuussement de contingent, 
elles ne comptent que 211,522 cotes et 642,340 hecs 
tares, soit environ 1 p. 400 de la totalité Enfin, le 
nombre des communes qui, dans les départements 
dégrevés, n'ont subi aucune modification de cons 
tingent ressort à 8,429, soit 24 p. 100. 

Tableaux n°% 6 el 6, — Les deux tableaux n°x 5 
et 6 chassent, par département, les arrondissements, 
et Jos communes en catégories, d'après la propor= 
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De 11.400 418p.100, 4,009 | 53p.100 
De 46p. 100 130 p.400. 3,240 + 
De Mp.100428 p.100. 2,881 

De 26p.100à80p.400. 1,006 | 

De 31p.400435p.100. 1507 À 121% 
De 36 p.100 à 40 p. 400. ue) ra 


eiRssés 


De 41 p.400 45.100, 
De 46p.100480p.100. 343 
Def pAU0otau-dessus HS 


Èe 


LUTTE 
Divisions aministrae 
lives dont Je cantine 
gent n'a subi aucune 
DOTE EEE 
Totix pour los dépar- 

tments dégrevés 3.647 


Les chiffres destableaux n° 5 et 6 font ressofs 
fr l'importance relative des réductions du contin= 
gent qui ont élu accordées lant aux arroudisse= 
ments qu'aux communes. 

Ainsi, sur 338 arrondissements dégrevés, 180, sait 
53 p. 400 de la totalité des arrondissements dégres 
vés out eu leur coutingent réduit de 1 à 10 p. 100$ 
88, soit % p. 100, ont eu leur contingent réduib 
dans une proportion variant entre 11 et 20 p. A0 
{voir les de et 4e catégories, colonnes 4, 2 @k 4); 
pour 70 d'entre eux, représentant 21 p. 100 de læ 
totalité des arrondissements dégrevés, le dégrêve= 
ment an même atteint ane proportion supérieure à 
20 p- 400 de leur ancien contingent. 

1 n'y a que trois arrondissements qui aient 
éprouvé nu rehaussement de contingent. Ces arrou= 
dissements appartiennent aux départements de lt 
Marne et de Vauclus 

Eu ce qui concerne les communes, les conseils 
d'arrondissement ont pa accorder à 12,134 d'entre 
alles, c'est-à-dire à près de ln moitié (Tv. 100) du 

nombre total des communes dont le contingent à 
été diminué, un dégrèvement dépussant 15 pe M 





COXTRIMEFIONS INDIRNOTES 
une plns grande liberté pour l'exploitation de 
commerce, 

Distillaleurs et bouilleurs de profession. = 
compte, en 1889, 2,876 distillateurs et bouilll 
de profession, au lieu de 3,066 en 1888. 

La diminution (190) porte sur les simples h 
leurs, c'est-ä-dire sur les industriels qui, au! 
went de la récolte, lévent une licence pour 
le droit de brûler ane quantité plus ou moins fo 
de vin, de cidre, délice où de marcs d'achat 

Fabricants de sucre et de glucose, — Le non 
de ces industriels est tombé de 411 en 1888 à 
en 1889, 

La fabrication du sucre, depuis le nouveau ré 
fiscal inauguré en 1886, tend à se concentrer di 
les grands éWblissements bien situés et pourvu 
d'un outillage perfectionné, 

Chemins de fer et Voitures publiques, — Vouver 
Lure, en 1889, de quelques lignes d'intérêt local 
éu pour conséquence de porter de 76 À 84, 
nombre des entreprises de chemins de fer. 

Les entreprises de voitures publiques en se 
régulier sontdemeurées stationnaires: celles en 
wite d'occasion ou assimilées à ce service,! en 
son de leur trajet restreint, ont progressé de 
14,632 on 1888 à 15,214 en 1889. 

Débitants de Tabucs. — Pour répondre aux besoins 
de la consommation et développer 
#ible la vente des produits du moi 
tration autorise, chaque aunée la er 
lain nombre de débits de tabacs. En 1889, le chi 
de ces créations a été de 288 et le nombre 
débits s'est ainsi trouvé à 44,477. , 


Établissement soumis aux exereïces où à la 
surveillance de la régie 1839. 


Den dan promener ve iravererm 


Boissons 
Phi abounés pour ln venie dos vi el dés 











102 casse uns DÉPOTs ET CONBIGNATIONE 


Le droit de garde, fixé antérieurement à 1/8 0 
pour toutes les valéurs, a été remanié, ainsi ques 
nous le faisions pressentir dans notre dernier rap 
port, et fixé de maniére à assurer un plus exact res 
couvrement des droite. Les sommes restant duek 
de ce chef, depuis la mise à exécution de la loi de 
1875, s'élevait au 31 décembre 1890 à 190,784 fr, 74, 
dont 142,000 francs peuvent être considérés comme 
irrecouvrables parce qu'ils sont afférents à des 
dépôts de litres sans valeur qui ne seront jainais 
retirée, 

Cautionnements provisoires. — Los cautionnes 
ments versés en numéraire pendant l'année A8) 
ônt augmenté, comparalivement à 1889, d'une 
some de 5,021,559 fr, 21; ils se sont élevés à 
A6,494,484 fr, 40. 

En sens inverse, les cautionnements conslilués 
en rentes ont légérement diminué. Ils étaient re 
présentés en 1889 par 533 titres s'élevant à 126,612 fre 
de rentes: il n'a été déposé en 1890 que ‘30 Ufres. 
pour 89,682 franes de rentes. A la fin de l'annétil 
restait 56 litres à remettre aux déposant. 

Le solde en numéraire au 31 décewbre 1890 était, 
de 1,679,887 fr, 42. 

Dépôts volontaires. — Depuis 1884, les conditions 
d'admission des dépôls volontaires n'ont pas varié 
Up: 100 et 10 jours de préuvis). Les opérations: 
des liquidateurs du Comptoir d'escoupte et den 
Compagnie du Panama ayant cessé de figurerà où 
xoipte, son solde, grossi momentaément par 688 
dépôts, est descendu à 7,974,986 fr, 57 au lien dé 
17,831,149 fr. 56 au 91 décembre 1889. 

Ge solde se répartit entre 209 déposnnts, soit 29 
de moins que l'année précédente, 

Dépôts de divers établissements publies où autre 
établissements assimilés. — Un décret du 26 juillet 
1889 à imodilié les conditions de cette catégorie de 
dépôts. A l'avenir le taux de l'intéri, lixé à 8 qe 

400 en 1816, pourra ëlre abaiset où Eevé suivantes 








JDA case Ds DÉPOrs ET CONSIGNATIONS 

a réglementé les formes dans lesquelles les dépôt 
“ét les retraits seraient offectués, L'intérêt allant à. 
ces dépôts a été fixé à 2 p 100, Ce nouveau ere. 
vice à commencé le {ee juillet 1890. 

On compte en France 8,968 notaires. Dès 18 8€ 
mestre qui u suivi la mise à exécution du déerél, 
2,181 notaires, dont 191 à Paris, se faisaient ouvrit 
un compte, et les versements qui ÿ étaient constate 
Lés n'ont pas été inférieurs à. 61.917.098 41 
sur lesquels il a été retiré « 20.783.129 49 


Le solde de ce nouveau com 
était done au 31 décembre 1890 de 41.133.908 78 
Alont 16,291,347 fr. 45 pour Paris et 24,842,621 fr, #4 
dans les départements, 

L'importance de ces opérations démontre l'utilité 
des mesures sanctionnées par le décret du 30 jan= 
vior 1890. 

Dépôts des anciennes caisses d'épargne des insti= 
tuteurs communaux. — De Venquête provoquée par. 
la Caisse et que le Ministre de l'instruction pus 
blique a ordonnée, il est résulté que sur les 
4,167 instituteurs figurant dans les écritures comme 
participant encora aux anciennes Caisses d'épargne 
liquidées en 1855 : 

356 sont encore en fonctions, 
386 sont en retraite, , 

3.425 sont décédés, ou ont quitté l'enseignement, 
ou n'ont pu être retrouvés. 

A la suite de cette information, 160 retraits pour 
la somme de 55,529 fr. 55 ont été opérés en 1800; 
mais le solde s'élève encore à 1,112,745 fr. 87, pors 
Lant intérêt à 4 p. 100, capitalisé par semestre, 

Indemnité de Saint-Domingue, Emprunt Haïtien 
1e 1825, — Le solde du premier cinquième de l'in 
demnité reste Invarinble depuis 4886 (450,621 fr, 12): 
“Quant au compte des quatre derniers cinquiémnes, 
3 ne constate qu'une 0] tion montant à 849 fr, 87. 

Le solde à la disposition des portenve de cer 

cals eat de 1,270,387 fr, 18. 





AUS caisse DES HÉNOTS LT CONAIGNATIONS 
745,097 fr, de rentes 1/2p. 100avant coûté 18878 
48 obligntions du Trésor (Empruut Mor- 

au) pro 

,800 oblig loge 
4,800 obligations à eourt Lori 
29,089 obligations de chemins 
Compte conrunt au Trésoi 


En raison du taux élevé de l'intérêt alloué, Jen 
déposants se tiennent éloiguës de la rente. Il nn 
été employé en 4891, pour leur compte et à la des 
mande de 13,046 parties qu'un capitalde 18,95 ,149fr 
représenté pur 697,267 francs de rente. Ces chiflres 
sont presque idenliques à ceux des deux annéés. 
précédentes. Encore faut-il ajouter que, dans 
sonne précitée de 18,055,149 francs. est compris 
celle de 4,580,360 fr. 85, coût de 32,029 franéside 
ventes achetées d'oflice au nom 2,587 déposants, 
dont le compte avait dépassé le maximun légal, 

Sept Cnissea d'épargne ont acquis pour leur fonds. 
4e dotation 14,360 francs de rentes 3 et 4 1/2 ayant 
coûté 398,313 fr, 60, 

Une somme de 2,000 franes a été recouvrée em 
atlnuations des avances consenties, en exécution 
de la loi du 6 juillet 1883, aux Caisses d'épargne 
Nictimes des mulversations de leurs caissiérs, LE 
solde de ce compte an 31 décembre 1890 était de 
3,326,210 fr. 47 dont le Trésor est garant, Le Mi- 
mistre des Finances, consulté sur l'opportunité dés 
Mesures à prendre contre les admiuistrateurs de 
ces Guisses, à fait connaitre, le 29 
Je projet de loi sur les Caisses d'é 
norait les ressources sur lesquelles « pourra étre 
prune » le montant des sommes avancées parln 

isa des dépôts. 


SOCIÉTÉS DE SECOURS MUTUELS. 


La description des opérations relntives à \n ges 
des fonds appartenant aux Soñètés de s8600rS 








20 février 1890 d'un projet de loi volé par 
Chambre des Députés et concernant les Sociétés 
recours mutuels. 


Fonds de retraites el pensions diverses. — Cet 
branche de service est restée stationnaire. Au 91 4 
cembre dernier, on comptait 368 Caisses 8] 

16,813 pensionnaires, soit 4 Caisses et 360 pe 
naires de plus qu'à la même époque de 188 
solde deleuractif est à la fin de 1890 de 7,220,487 fr, 
en compte courant, de 2,794,864 francs de rentes, 
sur l'État ot de 896 obligations de diverses Compa= 
gnies de chemins de fer, 


ôls convertis ow à convertir en rentes, = 
Trente-deux comptes concernant les Facultésont él& 
soldés nt les Litres qui les concernaient ont été ve 
mis, en exécution de la loi de linances de 1890, anx 
agents comptables de ces Facultés, Néanmoins, le 
soldé des fondations civiles est en augmentation. 
sur 1889, de 925,431 fr. 09 et s'élève à 1,687,704 fr. 48 


Elles possédaient, en outre, au 31 décembre dernièr, 
960,488 francs de rentes françaises, 44 actions dé. 
la Banque de France, 1,600 fr. de rente italiennes 
267 actions et 2,282 obligations de chemins de fer, 
enfin 200 litres divers. 


Divers comptes. — Nous mentionnons sons € 
litre les divers comptes du bilan sur lesquels nous 
waxons pas d'observations à présenter, 

Ges comptes sont les suivants : 


Canal du Midi, — Le solde n'est plus que de 
98,204 fr, T5. 


Dépôts et fondations militaires. — Quatre fondn= 
Uons nouvelles ont été faîtes en 1800 Le solde en 
muméraire est en lin d'année de 275,879 fr. 15, plus 
109,245 francs de rentes et des lilres divers évalués 
à 137,800 francs. 


Pemaine extraordinaire, Solde invaxiable depuis 
4851 ot arrété à 81,907 fr. V3. 
































GAISSE ON METIATE 


te courant du Trésor public, 
Rat de rentes, 3 p. 400 
etautres valeurs amortissables ele. 


Lo total des recettes s'est élévé 
ainsi à... ntennennenens 
auquel il faut ajouter le solde dis- 
ponibleau #1 décembre 1889, déduc- 
ion faile de 203,801 fr. 17 reçus par 
les percepteurs el receveurs des 
postes eLencaissés en 1800 seulement 


sur lesquels 3 a été pay 
Le Pour rembour- 

sement de capitaux 

PÉSÉPVÉS ue euunas 12940898 79 
2pour payements 

d'urrérages de ron- 

Los viagres....... 29.872.000 29 
3e Pour remhour= 

sement de verse- 

ments irréguliers et 

dépenses diverses. 188.080 82 


42.200.919 90 


a été employée à l'achat de rentes 
4 p. 100, d'obligations & p. 100 du 
Trésor public à long terme et 
d'obligations départementales et 
communales pour. 


Le solde non employé au 31 di 
cembre 1890 élailainsi de... 


39.477,180 57 
— 


63.278.107 2 


46.543.695 52, 
109.821.742 GE 


42 200.919 00 
67.620.822 8 


18.500.128 


49.021 ,540 00 


Cette somme réprésente le solde créditeur du 
compte courantavée le Trésor, publié (49,021,085 1}, 
augmenté de 45% franes, reçus en timbres-poste 
at non encore encuissés à la date du 31 décembre 


1800. 


En comparant les opérations de cette année & 





CAISSE DE RÉTHAITE 


Las qui ne cesse de se produire, tandis 4 
ccroissement constaté en 1889 ne portait que: 


63 départements, 

Les dix départements qui accusent les plus fortés 
recettes sont, par ordre d'importance : 

La Marne, la Meuse, l'Aisne, le Nord, le RHôGe, 

l'Aube, les Bouches-du-fthône, Meurthe-ct-Môsellés 
Saône-et-Loire et l'Oise. 

C'est dans les départements de Ja Marne, den 
Mouse, de l'Aisne et de l'Aube, que les versements 
individuels sont les plus nombreux et les plus Cons 
sidérables, tandis que les départements du Norl, 
de Saône-et-Loire et du Rhône se distinguent par 
V'inporlanee etle nombre des versements colleetifas 
dus principalement aux dépôts faits par la comp 
gnie des mines d'Anzin, par la Société du Creusab 
ot pur la caisse des retraites des ouvriers eh soie de 
Lyon. 

Du {er janvier au 91 décembre 1890, il a été Insert 
au grand livre de la Caisse nationale une sommëdé 
2,077,982 francs répartie entre 23,513 inscriptions 
nouvelles, Ces chiffres font ressortir, par comparai= 
son avec 1889, une augmentation de 157,895 franess 
et de 2,290 inscriptions. 

Le solde des rentes viagéres en cours qui était 
la date du 31 décembre 1889, de 165,719. partiés, 
pour une somme de 31,049,197 nes, s'élevait au! 
31 décembre 1890, & 173,888 parties pour 31,722,681 
francs, soit une augmentation de 7,669 parties eb de 
673,400 francs. 

Les crédits alloués pa 
1890 et 28 mai 1891 ont enfin 1 
en mesure de régler les bonification 
sollicitées depuis le 4° janvi 
dispositions de l'article 41 de la k 0 juillet 1886" 
Le nombre total des bonifications allouées jusquiiel 
par la Commission à été de 47 pour une soumme del 
3,184 francs de rentes ; dans ce nombre (gutanili 

17 demandes accueillies dans le courant de asie, 











prouvée parun décret en date du 97 décembre 

Ce résultat, comme on vient de le voir, n'a 
obtenu que par la suite des placements avanl pou) 
faits par la Caisse en obligations départemen 
et communales, Mais ces placements pourront 
s'effectuer dans l'avenir di des conditions: aussi 
favorables? Il serait téméraire de l'affirmer, Lam 

générale et continue du loyer de La 

permet aux départements et aux communes du -s8" 
procurer aujourd'hui, à des conditions bien plus 
modérées que par le passé, les fonds qui leur sônb 
mécessuires. Déjà, en raison de la situation du 
iarché, ln Commission supérieure a êté obligée 
d'abaisser l'intérêt des prêts à consentir cn 489 
D'autre part, cet intérél va se lrouver encoré rés 
duit par suite de l'augmentation de l'impôt sur lé 
ravenu des valeurs; enfin les emprunts contractés. 
par les communes, avec subvention de l'État, on vue 
de constructions scolaires, générale 
des contimes extraordinaires avec 


à dimimi 

la Cui 

liser à 4 p. 100 les fonds qui lui 

déposants et que, par suite, la 

rioure ne soit obligée de demande na la réduc= 


Les frais de gestion de la Caisse nationale des 
retraites pour la vicillessé, qui ont F supportés 
Jusqu'à ce jour par la Caisse des consi- 
gnations, seront, à l'avenir, par appl Fr de l'ars 
ticle 58 de la loi du 26 décembre 1890, remboursés, 
à cet établissement; bien que cet 
recevoir son exécution qu'à partir du 1er janvier 
1891, il n'est pas sans intérêt d' d] nent. 
ces frais se sont répar 48 
lente organisation du servi 
retraites, les dépenses adm 
nature, y compris les remises et allocalions accotæ 

dées aux préposés répandus sur lout Le terrihoires 








convenait d'intéressor davantage à son sut 
nombreux préposés et surtout les perceplen 
les roceveurs des postes qui, par leuré ruppont 
avee le publie, peuvent être des instruments à 
propagande netive et efficace, 

Pour les encourager à provoquer de nouvellés 
ms et surlout les adhésions individuelitsm 
istre des finances a décidé, qu'il leur sers 

accordé, à l'avenir, au lieu d'une allocation uniformes 
de 0 fr. 15 par versement, une prime de 0 fr260l 
par livret nouveau ouvert directément, de 0 fr, 20 
par livret nouveau d'intermédiaire, de 0 fr: 20. 
versement direct et de 0 fr, 0% par versement dits 
lermédiaire, 


STATISTIQUE DES DÉPOSANTS. 


Les rapports annuels sur les opérations deu 
Guisse nationale des retraites pour la vieillesse prés 
sentés jusqu'en 1869 contenaient divers renscigni= 
ments statistiques concernant les déposants, 

A partir de 1870, l'obligation dans laquelle J& 


Caisse s'est trouvée dé reconstituer ses archives tb 
les comptes des déposants détruits dane l'incendie 
de l'hôtel oceupé par ln Direction générale, ne lui 

lements indies 


ts. Aux travaux de reconstit 
plusieurs années, ont succédé ceux relatifs à l'étn® 
blissement de nouvelles tables de mortalité eb& 
l'inventaire fur des comptes des déposants qui 
vient d'être terminé, 

Cependant l'Administration, convaineue de la Hé» 
cossité de reprendre le plus tôt possible la statié= 
dique interrompue, avait commencé depuis 18844 
dépouiller chaque année, les divers documents 
qu'elle a à sa disposition Mais c'est 
1890 qu'elle a pu entreprendre les tr 
saives, pour combler autant que possible les Incutes 
existant pour les années 4810 & 1883, et reprendre 

Ja publication de ces tableaux, qui Mgureront die 





Excédent définitif de actif aur le 
passif an ‘H décombre 1889....... 26.990,25 54 | 


Cet excédent dépasse de 2,627,548 fr. 99 l'ex6én 
deut signalé au 31 décembre 1888, il confirme Im 
conflunce exprimée dans les précédents rap} 
en ce qui touche les ressources de la Caisse et 
moyens dont elle dispose pour faire face à tous 
ses besoins. 


Résumé des opérations effeutuées du A1 mai 854 
au 31 décembre 1800. 
acer 
__Vorsomente mu 
Premiers Total 


ver. ——— EL 
sements. Nombres Sommes 


fe 0 
5a6,287  7,969,067  449.925,007 7 
6, EAU G8,036.6008 


108,329 41 

26,117,207 44 
00 

30,052.721 7 


Années d'opération. 
1854 à 1880... 
1881 10, 
12 210867 so 
ETES wo 
are 


FLAN ANR, 
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D 
était de nature à appeler l'attention et exigenitri 
prompt reméde. Tontefois, le choix en était difficiles 

En élevant uniformément, pour toutes les sociés 
tës de secours mutuels approuvées, le taux. des” 
prines à payer en cas d'assurances collectives, on 
avait à craindre de rendre ces assurances inneces= 
sibles aux sociétés (et ce sont les plus nombreuses) 
dont la mortalité moyenne serait inférieure à celles 
qu'on eût adoptée pour base des tarifs. 

On ne pouvait songer davantage à régler les 
primes d'après la mortalité professionnelle des nssus 
rés, alors que les socittés locales embrassentele 
plus souvent les professions les plus variées. 

A défaut do ces deux procédés reconnus impra= 
ticubles, il à paru que le moyeu le plus sûr d'at= 
telndre le but qu'on se proposait, consistait, nom 
point à construire une nouvelle table de mortalité, 
commune aux diverses sociôlés aseurbes, msi 
bien à modifer, pour chacune d'elles en raison dés 
sa mortalité propre, les primes calculées d'après Jess 
tarifs spéciaux prévas à l'article 3 de la loi du 
1 juillet 1868, 11 suffisait à cet eflet de relever, 
pour nne certaine période, les décès survenus 
parmi les membres participants de chqne société, 
d'en déduire leur mortalité moyenne et de majorer 
ou minorer en conséquence le montant d 

Cest celle solution, dont la régn 
connue par le conseil d'État, qui a p 
été consacrée par le décret da 28 novembre 1890 
rendu sur le rapport de M. le ministre du coms 
merce, de l'industrie et des colonies, après avis Us 
la commission supérieure. 

Aux termes de ce décret, à partir du {+ dé- 
eembre 1890 et sauf pour la première assurance à 
laquelle demeurent applicables les traifs spéciaux 
snévisés, À est tenu comple, duus le calcul des 

Primes à verser par les sociétés de secours Be à 
approuvées, de Ia mortalité moyenne eonsalie 














15 CAISSES L'ASSURANCE 


CAISSE D'ASSURANCE EX CAS L'AGCIDENTS. 


Les cotisations versées à la caisse d'assurance en, 
cas d'accidents comprennent : 


1.309 cotisationsdeSfr.pour 10.472 
331 sotisationsdeSfr.pour 1.63% 
et 254 cotisations de 3fr. pour 


Ensemble 1.894 cotisations pour. 
Les dixièmes de garantie s'élevant à.. 


ont porté le chiffre total des versements 
pour 1890 à. 
Le règlement 

un 1890, une dépense de, 

dont 646 fr. à titre de secours 

#t 9,280 fr, pour constitutions 

de pensions ;il a été payé pour 

remboursementde dixième de 

garantie. 8 31 


1.934 41 9.038L 


Il est resté ainsi un excé- 
dent de recettes de,........,. 3.691 8 
qui à formé avec : 


{+ Les arrérages encaissès en 1890 ., 208.172 50. 
2 Le solde non employé au 31 dé- 
cembre 4889.....,.......... 1.365 60 


un total de . sorcrensrsss 213.229 96 
Sur cette somme, la Caisse à em 

ployé à l'achat de 6,185 fr. de 

4 p. 400 au cours de 90 fr. 81 156,959 95 


et il existait, au 81 décembre 1890, un 
excédent disponible de 56.260 99" 


Ces résultats, comparés à ceux des années anté= 

rieures, font ressortir une augmentation de plus dé 

40 p. 400 dans le nombre des opérakons, angmens) 
lation qui porte spécialement sur \es assurances 








ts CAISSES D'ASSURANCE 
de se prononcer à cet égard; quoi qu'il en soit, 
caisse ne pourra prendre son entier développe: 
êt rendre à la classe ouvrière les services enwnëk 
desquels elle a été instituée, tant que la miseten 
pratique des modifications que la commission st 
rieure à proposé d'apporter à son organisation 
n'aura pas rendu son fonctionnement plus conformes 
aux besoins de l'industrie, 

coxeLusIONS, 


En résumé, les deux institutions créées par la loi 
du 41 juillet 1860 accusent des résultats très dis” 
semblables : tandis que la caisse d'assurance en 
cas d'accidents dispose d'un actif considérables 
plus que suffisant pour faire face à toutes les éven= 
tualités, la caisse d'assurance en cas de décès solde 
chaque année ses opérations par une perte toujours 
croissante. 

Les mesures prescrites par le décret du 28 n0= 
vembre 1890 permettent de croir à l'avenir les: 

4 ï e régleront à peu 
près en équilibre et par | considérable 
ment atténuée, si elle ne à dupe complétement, 
une des causes principales ficit, Mais co dés 
cret ne contient aucune 
passé; il ne donñe aucun mo 

. Et re 
les intérêts que ces réserves doivent produir 
trent, pour une part essentielle, dans la foto 
des capitaux à payer ou décés des assurés, il s'ens 
suit que la situation actuelle continuera à 4'aggrä= 
ver par le jeu des intérêts composés, tant que Îo 
n'aura pas restitué à la caisse le capital qui lui fait 
défaut, 

En présence de celle situation, la 
rale de la Caisse des dépôts et c 
exprimé le désir que des mesures soient immédias 
tement demandées au pouvoir législatit pour rétine 

pe l'équilibre entre le passif et l'actif de \a exisse, 
d'assurance en cas de décès. 








conatitudes au mu de sacrifices 
ue contribuables da dpariennts # 

Contimes ordinaires applica- 

blesaux dépensesantres que 

celles de la vicinalité.……  65483,469 04 6,656,040 650 
Cent ordin. applicables aux ; 

dép. des chemins viclnuux, 25,061,241 67 25,735,680 44h 
Gant. ordin.applicablesà l'ins 

truction primaire... 14,806,709 58 44,706,108 Dh 
Gent. ordin, applicables aux 

dépenses du cadastre. … 62,018 18 61,598 94. 
Cont. extraord, perçus en ve 4 

de La loi de finances. 36,000,986 48 35,872,793 5) 
Cent. extraord. perçus 


13,085,803 57 35,809,805 SG 
» 


imposés d' 
olal da $ 11. 
AV, — Hocelten ayant pour conséquence de diminuer le putrémalné 
dipartementatou d'aggraver La situation inaneiére du département à 
Produit de l'aliénation de pro- P 
priétés départementales. 1262252 70 375,186 82 
léalisations sur emprunts. 205 14 93,544,807 A6, 


Total du 5 LV 12,487 84 91,017,208 08, 


11 résulte du tableau qui précède q 

des recettes départementales ont 

1880, un accroissement assez cons 

général, à la plus-value des centimes, D' autres res 

ceties sè sont également acérues dans une certaine 

mvsure, C'est ainsi que la par 

l'État dans les dépenses du budget 

lrouve supérieure de près de 400,000 franes à ge 

qu'elle avait été en 1888, grâce aux subventions 
allouées en favear des chemins de fer d'intéril local, 
el pour le rachat des ponts à péage siluës sur des 





LE MINANGES MÉPARTEMENTALES 


penses du budget ordinuire, Maïs les moins 
les plus considérables ressorlissent aux empru 
aux ressources éventuelles du service vicinal 
les emprunts, la diminution constatée provienten 
grande partie de ce fait que deux départeu 
avaiont réalisé en 4888 deux empruntsqui, à raïsôre 
de leur caractère spécial, n'ont pas eu à se renoue 
veler en 4889, 11 y a là une circonstance toute partis 
culière dont on ne saurait tirer une conclusion 
d'ensemble pour le service départemental. Quant 
aux ressources éventuelles du service vicinal, On SEM 
en présence de recettes essentiellement, 
bles dont la quotité subit loutes les modificæs 
tions résultant, soit de l'époque des réalisations, s0Ït 
de l'état d'avancement des travaux y afférents. 

Les dépenses départementales sont réunies @tl 
classées suivant une méthode analogue à celleïquil 
a été suivie pour les recettes. Chaque service €sb 
présenté avec le lolal des sommes qui lui sontallee= 
tés, sans distinction de la provenance ordinairé 
ou extraordinaire de ces ressources. On à ainsi 
sous les yeux une idée immédiate de la part faïtél 
par les assemblées départementales à chacun dès, 
services publics. Une distinction trés nette a té 
faite, quand il y avait lieu, entre les dépenses 
ont pour effet la conservation du patrimoine épars 
temental (entretien, grosses r'épar: lions des pro= 
priétés, du mobilier, sa routes, ele.) et celles d'otr 
il Die une augmenta | patrimoine (né2 

ii ï ete). 1 yw 
ie un rapprochement intéressant À faire avec Elu 
des recettes qui proviennent de ce patrimoiné, soik 
normalement comme les revenus, soit extraordis, 
üairement comme les aliénations 

Comme en 1888, services les plus largement 
dotés sont : la voirie, l'assistance publique, l'inss 
truction publique et la dette. Les dépenses dé I& 
voirie se sont élevées en 1889 à 123404 NN rues, 

savoir : routes départementales, 11848 400; Cet 
vicinaux, 95,486,000; chemins de {er A'inleren 1 
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Vateria à 
Rontes départementales : 
Entrelien, lravaux neufs, per- 
AT,082.812 60 17.822,41 44 
765,046 73 BAS 
05,456.502 86 
9.999846 OÙ 


Chemins de fer d'intérêt 
néral.,. ; 


Aliénés.. 


Enfants du premier âge 
Dépeuses diverses d'assis 

{malades et voyageurs indi- 

geuls,vaccine, médecine gra 

luite, sourds-muets, nveu- 

gles, sociétés de secours mu- 

luel), 1 1,640,020 45, 


auras Dxrenss. 


Instruction publique. . 7.006.487 83  6,832,428 44 
L AUSSMS 50 AA7TAST 
Encouragements à l'agricul- 


furé et à l'industrie...  3,950,166 96 8,782,000.44 
162.776 78 159,082,58 

27,479,868 92 81,019,023 70, 
Services des emprunts dépa 


lementaux, G872,270 42 9,181,704 50 
Dépenses diverses, 0,763,587 63 _9,980,619 94, 


TObAI dés dépense... MSIES,009 76 250,119 780 DS, 


L'EXPOSITION UNIVERSELLE DE 1889. 
MEGETTES ET DÉPENSES (1). 


Régime financier, — Le régime financier auquel &, 
été soumise l'Exposition universelle internationale 





(4) D'après Je Rapport général publié sous \a divection de 
M. Picard. 
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D'autre part, le Gouvernement n'a pas 
même liberté d'allures qu'en 4878; écartant les 
positions exceplionnelles qu'il jugeait inuliles 
dangereuses, il a tenu à subir les régles orditi 
de la comptabilité publique, Les faits ont pl 
ment démontré que l'application de ces rôgles tul 
laîres, si simples, si complètes et si sages, 
d'entraver la bonne et rapide exécution des tra) 
et là marche normale de l'exploitation, se prétal 
au contraire à loules les nécessités et n'apportai 
aucun retard, ni à l'acquittement des dépenses, » 
au récouvremient des produits. | 

Aux termes de la loi du 6 juillet 1886, approuvaÿ 
la convention entre l'État, la ville de Paris et las 
sociation de garantie, les dépenses étaient stricte 
ment limitées & un maximum, qui ne pouvait, & 
aucun cas, étre dépassé sans une nouvelle Ne 
spéciale. Le montant de la part contributive d 
l'État était Axé à 47 millions. 
| Les crédits destinés à recevoir l'imputation,de 
| 














dépenses de l'Exposition, formaient un chapitr 
spécial au budget du ministère du commerce. 

Les opérations de recette et de dépense devaien 
| être effectuées par les agents du Trésor et soutuisé 
| au contrôle de la Cour des comptes. 

Le ministre du commerce et de l'industrie dexai 
| remettre chaque année au Président de la Répi 
| blique un compte desrecettes et dépenses qui sera 

publié et distribué aux deux Chambres. 
| Le règlement du 2 novembre 1886 traçaib | 
| warche à suivre pour l'ouverture des crédits, Méta 
blissement du budget, la perception des recetes, | 
ation des marchés, l'autorisation, le contrôl| 
Paname et le payement des dépensés, À 
tenue des écritures, les inventaires, la reddition QU 
| comptes. 
Î Revettes, — Les recettes de l'Exposition univer 
| selle de 1889 se composaient du produit des entréel 
du produit des concessions, \ocalions et reveïl 
| diverses ; du produit de la revente des makeria 
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Ainsi les recettes se sont élevées à 50 millions et 
ont donné un excédent de 7 millions sur l'estima= 
tion primitive. 

Lors de l'Exposition de 1867, le produit total avait 
été de 26,250,000 francs y compris les subventions 
de l'Etat (6 millions) et de la Ville (6 millions), ct 
un peu plus de 4 million de matériaux. 

Pour l'Exposition de 1878, il n'avait pas dépassé 
33,100,000 francs, dont 6,200,000 francs de subven- 
lion et de fonds de concours fournis par la Ville de 
Paris, 4 millions provenant de la revente des bâti= 
ments et matériaux, 950,000 francs prélevés sur les 
fonds de loterie nationale en représentation du prix 
des entrées ouvriéres gratuites, et 250,000 francs 
environ fournis par la vente des lots non réclamés 
ct des épaves de cette lot 

Dépenses. — La dotation de l'Exposition de 1889, 
primitivement fixée à 43 millions par la loi du 6 juila 
let 4886, fut augmentée de 3 millions 1/2 par là loi 
du 4 avril 1889 et portée ainsi à 46,500,000 francs: 

Letubleau suivant indique, pour les différentsiar- 


ticles, la sous-répart rovisoire, le montant 
des dépenses autorisées jusqu'en avril 1891 et l'éva= 
luation des dépenses définitives. 


Évaluation 


Désignation des artiolon. Crédits. ant des dépenses 
définitives, 


Ciabrrne ler, = Admini 


Personnel. 
Matériel.… 
Impression: 

Service de la presse. 
Servicedela douane, 
Servico de ln police 


sl222s22xse 
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Expos. horticoles. 137,810 
dury el récompenses. 549,000 
Auditions musicales, 275,000 
Congrès et confé 000 
Fôlas.… 4,000,000 
Transport et manu- 

tent 


400,000 57,518 16 
22.610 63,347 66 


159,680 71 
66,842 15 


d'exploital 56.909 71 
Yotaux du chap, T1, 000000 FENTE À 
Réserve spéciale... 3.000,00 » 
Réserve générale... 3,000,000 » 

Dépenses addition. 

Indemoité au syudi- 

cal des électriciens.  3,300,000  1,800,000 00 
Médailles. ‘860,000 00 
Complément des dé 

penses de l'axposi- 

lion coloniale. 

Totaux généraux 


Ainsi, ab 
la conservation partielle des monuments de l'Expo= 
sition, l'économie réulisé 
6,500,000 francs. 11 convie: 
qu les dépenses définitives pen éva- 


en 1867, les dépenses avaient été de 29,440,000 fr: 
Pour l'Exposition de 1878, elles s'étaient élevées. 
à 55,400,000 franes (y compris près de 14 millions 
alfectés aa palais du Trocadéro at à ses annexes] 
Voici comment s'établit la balance des recettes ëb 
des dépenses : 
Même en laissant de côté les débets, le montant 
des recettes est supérieur & 80.000.000 
L'estimation la plus large des dé- 
penses v'alteint pas. . 40.000,00 


H reste done un boni de 





IUE MOUVEMENT DES EFFETS DB COMMERCE 


cunnes, et d'effectuer les améliorations de voirie 
wéclamées par le Ministre de la guerre. 

Si l'on tient compte des effets de cet arrange- 
ment sur le bilan de l'Exposition, les dépenses, qui 
ftaient évaluées en chiffres ronds à 40 millions, se 
lrouvent portées à 49,100,000 francs : 1 par le ra= 
chat des matériaux en location (1,100,000 francs}, 
2 par la subvention à la Ville (8 millions). Les ré 
selles ressortant à 50 millions, le boni définitif est, 
xinsi de 900,000 francs, 


MOUVEMENT DES EFFETS DE COMMERCE 
peeurs 1857, 


Le tableau ci-contre fait connaître, année par 
année, depuis 4857, les produits du timbre pros 
portionnel des effets de commerce (non compris l@ 


timbre des billets de la Banque de France) et les 

valeurs brates auxquelles ces produits correspon* 

dent. Nous disons « les valeurs brutes », parce 

que, aux termes de la loi, le chiffre réel des elfets 

dloit toujours être arrondi par voie d'augmentation, 

quand il ne correspond pas exactement à l'une de 

coupures du tarif en vigueur. Tout effet de moins 

de 100 francs paye 5 centit l'effet dé 

100 francs; tout effet de 100 

sentimes, et ainsi de suit 

rni résulte de ce mode de 

étre évaluée aujourd'hui à 10 

Le tarif du timbre des effets de 
doublé en 4871 et encore augmenté de moitié en 
1874, puis ramené aux taux prim 
Il résulte de ces changements de 1 

difficultés pour lé caleul des valeurs sen en 1871, 

1872 et 1873 d'une part, en 1814 ee part, € 
cuBh en 4879, L'erreur commise ser, en Von 
«as, de pen d'importance. 








arif de 1879 :Égal at 
tiers de celui de 187%, 
javec les mêmes iv 
sions 5° p. 400 f. Jus: 
qu'ä4,000 etant deb 
0e p. 1,000 fr. on frag= 
ion de 4,000 1, (Loi du 

décembre 1818. 


OPÉRATIONS DE LA CHAMBRE DE COMPENSATION, 


DES MANQUIERS DE PARIS DEPUIS 1872 
En woillions de francs. 


Opératicns annuelles (1872-1804). — Débit et crédit cumulés. 


Montant des 
Ksorcicon effets présantés à Hifots 
PR NL pa esperant 5 


aue 14307 ns 
LHT 


LUS 
16 


he 1e 1e 
EEE 


627 
188 


1111 


4 
1 


PET T del 


154 
057 
030 
EYE 


Bec 


888 
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25 
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gers, se divisant en 4,398 hommes et 973 femmes, 
celles-ci naturalisées isolément où en méme temps | 
que leurs maris, Quant aux femmes mariées avée! 
des étrangers et qui ont été réintégrées alors que 
leurs maris étaient naturalisés, leur nombre sera 
indiqué ci-après au chapitre des Réintégrations. 

En ce qui concerne les 4,398 hommes naturalisés, 
on constate ce qui suit : 


4,806 (#1 p. 100) avaient fixé leur domicile en. 
France depuis trois ans au moins après en avoit. 
obtenu l'autorisation par décret (art. 8 du code 
civil modifié, $ 5, n° 1), : 

2,356 (3 p. 100) avaient justifé d'une résidence 
non interrompue pendant dix ans (art. 8 idem, #5, 
ne 2). 

7 ont bénéficié de la naturalisation aprés une 
seule année de stage à raison de services militaires 
rendus à la France, dans les colonies ou pays de 
protectorat (art. 8 idem, & 5, n° à) 

408 avaient épousé une Francaise, après une 
année de domicile autorisée (art. 8, & 3, idem, n° 4). 

445 ont été naturalisés en même temps que leur 
père ou leur mère sans conditions de stage (art. 12, 
idem, paragraphe 2). 

descendaient de familles proscrites lors de la 
révocation de l'édit de Nantes (art. 4 de la loi du 
26 juin 1889). 

Au point de vue de la durée 
France, les 4,398 hommes natural 
ainsi : plus de dix ans, 3,713 ou 84 p. 100, et moins 
de dix ans, 685 ou 16 p. 100, 

Le lieu d'origine n’est pas toujours la cause dé= 
terminante de la demande en naturalisation ; co= 
pendant, il est intéressant de remarquer que prés 
de In moitié des hommes naturalisés : 2,257 (59 
p. 400), étaient nés en France; les 2,241 autres 

{31 p. 100} étaient nés hors du territoire. 
S} l'on envisage ces mèmes personnes sous le 

Auadruple point de vue de Vâge, de Yétat-vi, de 








mineurs, L,102 nominativement désignés 
ont été, de plein droit, naturalisés (art, jus cod 
civil modifié, & 8). 

1 importe de relever la nationalité 4 laquelle 
appartenaient ces 4,308 hommes naturalisés, Les 
trois dixitmes d'entre eux, 1,395, étaient des Alsa=u 


ainsi : Nina 936 sur 264,568 résidant en Francüÿ L. 
soit 96 sur 10,000, 
Belges, 879 sur 482,201 résidant en France, sl 
18 sur 10,000. 
Allemands, 514 sur 100,114 résidant en France, 
soit 51 sur 10,000, 
Luxembourgeois, 166 sur 97,149 résidant «1 
France, soit 44 sur 10,000, 
Suisses, 156 sur 78, 58e résidant en France, soit 19 
sur 10,0 
Russes, 97 sur 11,980 résidant en France, soit si 
sur 40,000. 
Autrichiens-Hongrois, 13 sur 11,817 résidant en” 
France, soit 18 sur 10,000. «| 
Espaynols, 68 sur 39,560 résidant en France, 0 | 
8 sur 10,000. 
Divers, 187 sur 60,508 résidant en France, soib 22 
sur 10,000 
Les proportions ci-dessus résultent du rapprochés, 
ment avec les chiffres du recensement de la popti= 
lation opéré en 1886, 11 eût été certainement dési= 
rable de prendre pour base de ces comparaisons Îe 
dénombrement qui a été fait en 1891; mais les ré 
aullats généraux de cel nt pas encore ét | 
publiés et ne le soront peut-être 
chaine, Cependant, comme d'après pport 
ministre de l'intérieur ai ent de la Répu= 
blique. rapport inséré au Journal officiel du 42 jan 
vier 4802, le nombre des étrangers recensés 1% 
diminué, de 1886 à 1891, que de 13,416 (sur 1,148.214}, 
on peut considérer comme se rapprochant sensible 
ment de la vérité les chiffres qui précédent. Com, 
ent par Je document préparé an ministère 
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Françaises el 16 à des étrangères. La réf 

“eu lieu de plano pour 424 enfants mineurs pee 
sonnellement inscrits sur le décret relatif & leur 
père. 


Déclarations. — Les juges de paix ont so) 
2,609 déclarations en 1891, savoir : 2,088 pour obt 
nir la nationalité française (une partie de ces düela= 
rations vise à la fois plusieurs individus), et 8% 

our la répudier. La répartition géographique dés 
Réclarations ent à peu de chose près la même que. 
celle des naturalisations. 

Les 2,088 déclarations d'acquisition émanaienbe 
113 de Belges, 520 d'Italiens, 210 d'Allewañhds, 474 
d’Alsaciens-Lorrains, 95 d'Espagnols, 12 de Luxem= 
bourgeois, 74 de Suisses, 82 de Russes, 25 d'Autris 
chiens-Hongrois et 73 de personnes appartenant, 
des nationalités diverses, 

A2 enfants mineurs sont devenus Français Le 
voie de conséquence et 3,822 figurent les 
2,088 déclarations d'acquisition mentionnées els 
dessus. 

Des 5 déclarations de répudiation, 344 (les 
deux tiers) ont été faites par des Belges; 60 
{A p. 100) par des Suisses; 35 (6 p. 100) par dés 
Espagnols ; 28 par des Italiens; 24 par des Anglais 
et 30 par d'autres étrangers, 


Naturalisations algérien Ces naturalisations, 


sont régies par le sénatus-consulte du 14 juillet 4865, 
16 décret du 4 avril 1866 « loi du 26 juin 1889. 


18, dont 561 4 des 


partenant à Hi 
population civile, Au nombre de celles-ci figurent 
178 femmes qui ont été nat es en méme 
femps que leur mari ou isolément. 

Les 439 hommes de l'élément civil naturalists 
étaïent nés : 166 en Algérie et 273 hors de l'Algérief 
Hs habitaient : 100 la province d'Alger, A4 cellis de 
Constantine et 190 celle d'Ora S 

eux 164 célibataires, 14 veufs où divorcès, #25 


| 
1 
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4,608,053 40 

2808854 38 
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903,967 9% 

Bordeaux . 1,60458 45 
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ToL génér, 





Le nombro total des condamnations à ln relégal 
tion est inférieure de 196 à celui relevé pour 1889] 
sanf pendant la deuxième année qui a présenté 
excédent sur la premiére, la réduction a é1é con 
tante depuis le début de l'application de la lo 
— 1,934 en 1887 
— enfin 1,035 en 1890. C 
diminution de près de moitié pendant les trois | 










1,610 en 1886 
— 1,234 en 188! 





nières années, 


Le mouvement a été le même dans Vous Los 
. Partout, à deux excel 


#8 
79 
w 
#8 


moiusl.Tunisic 42,129,402 4,035 3,581 144,097 447, 


— 1,628 en 488 


Herbe 


CPE 


ÉPÉLÉFÉM EE 


ÈSe8 


sassurlusascu 


EE 








le cours des trois premières aunées, et l'ef 

leur disparition n'a dû être que peu sensible 
l'année 1889 à l'année 1890; de l'autre, les alatis” 
tiques ne cessent de constater l'augmentation pers 
sistunte de la récidive qui vient renouveler le pêrs 
sonnel rel&gable. 

C'est à la récidive qu'est dù exclusivement, 188 
états publiés par le ministère de la justice en té 
moîgnent, l'accroissement du nombre des infrac” 
tious pénales, alors que diminue celui des délins 
quants primaires. 

Pour 1888, la statistique criminelle accuse 6,700 
vécidivistes de plus que pour 1884. 

La réduction continue da nombre de condamna= 
tions à la relégation pent surprendre, rapprochée. 
de l'augmentation non moins continue de la rédis 
dive. 

Une des causes importantes de la réduction p@n= 
dant les années 1889 et 1890 tient certainement # 
la nouvelle jurisprudence de la cour de cassation, 
inaugurée par l'arrêt du 46 r 1889, que nous 
avons signalé dans notre dernier rapport, et aux 
termes duquel ne peuvent être comptées pour la 
relégation que les condamnations encournes pour 
un fait postérieur à la condamnation précédente 
devenue dé ve. 11 en résulte qu'un certain 
nombre d'individus, atteints jusque-là en vertu de 
la jurisprudence antérieure, échappent désormais 
à l'application de la loi. 

D'autre part nous avons déja eu l'occasion dé 
faire remarquer les hésitations des tribunaux # 
prononcer la peine de l'expatriation, alors que 
dlérnière infraction ne leur parait pas en rapport 
avec sa gravité. 

Ces hésitations semblent persister et plutôt s'ac- 
centuer, Malgré les instractions que, eur notre 
demande, M. le garde des sceaux a bien voulu 
adresser aux procureurs généraux, les invitant à 
zappoler aux magistrats le caractère obligatoire dé 

Ja peine pour les individus rentrant dans \es die 





MÉCHDIVISTES, — NELÉGATIOS à 
et prévenus ayant encouru antérieurement 
peines privatives de liberté. . 

On peut ainsi se rendre compte de la D 
dans laquelle la loi de 4885 atteint la récidive 
vant les cours d'appel. 

Il est regrettable que nous ne puissions donner 
cet état pour 1890 ; les dernières indications fours 
nies par les documents du ministère de la justice. 
ne concernant que 1888, c'est sur les chiffres des 
cette année qu'est basé le travail qui suit * 


Nombre 
des condamnés 
récidivistes 
antérieurement 
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OFFICES MINISTÉRIELS 


OFFICES MINISTÉRIELS 
LuUR VALEUR KT LEURS AUVENUS. 


Les divers projets concernant la diminution des 
frais de justice — partiellement opérée dans le 
dernier bndget — et la réforme du Code de procé= 
dure elvile donnent un intérèt tout particulier ax 
renseignements recueillis par le Ministère de la Jus” 
tice pendant les cinq dernières années — de 1888 aux) 
derniers mois de 4891 — sur les offices ministériels" 
lenrs prix d'achat et de vente, leurs produits. 

Dans ces cinq années, 405 études d'avoué, dt 
prix total de 23,235,780 francs et du prix moyen dé 
57,979 ont changé de titulaires, Or, si l'on comparé 
le prix do vente de ces offices au prix qu'avalenb, 
payé lea officiers ministériels qui les ont cédés, on 
constate qu'il y a eu une augmentation de 
valeur de 4,679,360 francs. Leur produit — ani 
dquement calculé d'après les turifs de procédure 
snivant les règles établies par la chancellerie = & 
été annuellement de 370,101 francs, soit 13,260 
fvanes en moyenne par office. 

L'augmentation de valeur et de revenus s'explis 
que, du reste, cu partie par ce fait, que 249 oflices 
ont été supprimés dans la période qui s'est écoulée 
du 1873 à janvier 1894. 

Il existait, en 1873, 2,697 études d'avonés de prés 
avière instance. 11 n'y en a plus aujourd'hui qué 
2,888 qui, d'aprés les bases de calcul fournies Par 
les variations des cinq derniéres aunées, doivent 
représenter environ 137 millions avec un produil 
approximatif de 91,700,000 francs. 

Ces offices rapportent plus de 23 p. 100 du prix 
d'achat, 

Pour les 406 études cédées dans les cinq derniéres 
années, l'augmentation du revenu a été de 4 million 
46,191 francs comparée à l'augmentation constatée, 

dors de la première acquisiion, 
Mais les bénéfices de la procédure tégalière me 
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laire, n'ont pas fait apparaître plus de 341 
dont le titulaire n'eût pas, indépendamment 
intérêts à 5 p. 100 de son prix d'acquisilion, 
produit supérieur à 3,000 francs. 

Dans l'ensemble des produits, les affaires som» 
tnaîres figurent 37 p. 100, les licilations pour 17.81, 
les saisies immobilières pour 8.05, les adjudications] 
pour 6,65, les productions à ordres et contributions 
pour 3.13 .ot les référés pour 1.17 p. 100 seulement 

Le montant total des cautionnements déposés 
était de 7,629,200 francs. | 

Quant aux avoués d'appel, 50, dans les cinq der 
nières années, ont vendu leurs études pour 3,900,000 M 
francs, alors qu'elles avaient été acquises pour 
2,815,800 franes, et leur produit a été de 703,264 
francs, ce qui fait ressortir le prix moyen d'achaË 
à 18,000 franes, el le revenu moyen à 14,06% 
francs, 

11y a en tout 290 offices d'avoués d'appel, dont, 
les charges ont coûté 19,636,986 francs et rapportent 
un peu plus de 4 millions, ñ 

Les huissiers n'ont pas échappé à la statistiques 
Daus la dernière période quinquennale, 901 onteété 
déurs études. Prix total: 17,025,787 francs, Prix 
moyen : 18,896 francs, Comparés aux prix d'achab 
antérieurs, ils font ressortir une augmentation d@ 
valeur de 3,524,447 francs, qui, d'ailleurs, s'explique 
en partie pur &e fait que, de 4873 à 1891, 905 études, 
ont été supprimées. 

Ces offices rapportaient 4,901,580 francs, soit en 
moyenne 3,40 francs par office, ou, par rapport au, 
prix d'acquisition, un reveuu de plus de 28 p. 100 

Les produits réguliers de 5,038 offices d'huissiérss 
aeluellement existant sont évalués à uu total de 
27 à 28 millions, 

Les ajonrnements et actes d'appel sont comptés 
pe 13 p.100 dans ces produits; les citations eu ju 

ce de paix, 8,4; les saisies-arrêts, 4,1; les signifis 
cations de jugements et opposiions, 34; les prokèls, 
12,3; les procés-verbaux de saisie, extouion el de 





4 TRAVAIL DES ENFANTS 

La moyenne da prix est de 65,347 francs. 

Quant à leur revenu, la moyenne annuelle poil 

“les sept on cinq derniéres années s'élivents 

6,909,158 francs — où pur étude à 13,578 francs, 
eë qui constitne une augmentation, eu égard ax 
bénéfices réalisés par les litulaires remplacés, de 
4,345,732 francs. 

Les ventes volontaires d'immeubles Hgnrent dits 
cos revenus pour 42.7 p. 100, représentant 
45.4 p.100 des actes; les comptes, liquidatio 

46.7, et comme nctes 
mariage 6.7 et 2.1; les donations 
n “ 


RTE 7. 3, 
Les baux et devis n'y sont cou 
2,5 et4,8. 


TRAVAIL DES ENFANTS, ETC., DANS LES 
MANUFAGTURES. 
(Extrait du rapport offc 
Voici le nombre des établis 
Établissements 
visités. 


Dans un de nos précédents rapports nous ayons 
déjà signalé cette progression Cr da 

nombre des établissements inspectés am 
tons de nouveau anjourd'hai. On quil 
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züle des inspecteurs, et les meilleurs d'entre & 
ne sont pas nécessairement ceux qui font le 
de visites, Il est néanmoins un minimum 
visités que lous peuvent atteindre, mème 
dans la circonscription desquels les étab] u 
industriels sont le plus dispersés. Si l'on 
compte des enquêtes et travaux spéciaux w 
sont parfois demandés aux inspecteurs, do 
bosogne de barean inhérente à leur servi 
semble qu'on pourrait exiger d'eux au moins mi 
cents visites par an. 

IL est un autre élément d'appréciation que l'adini 
nistration du commerce à eutre les mains c'est 
nombre de journées consacrées chaque année À 
visite des usines, tant duns la ville qui sert d 
résidence à l'inspecteur que dans le reste des 
cireouseription. Bien que ce renseignement 1084 
sit été fourni, nous ne l'insérerons pas in exfên 
velteannée, duns ce rapport, Nous ferons ton 
remarquer que certains inspecteurs n'ont conane 
en 1890, à leurs tonrnées qu'une centaine Hi 
jours environ: cela nous paraît tout à fait insufiis 
sant, 

Le nombre des filles mineures et des enfants 
inspectés n également progressé en 1890. In) 

‘de 289,660 personnes, comprenant 4,04% enfants Men 
10 à 12 ans, 164,817 enfants de 12 à 16 en 
soit: 
On 
de plus en plus. Les inspecteurs n'en on 
rencontré que 1,04% en 1890 dans les 4 indu 
mutorisées à les employer six heures Lin jour | 
vertu des décrets du 27 mars 1875 et du 42e 
4877. Dans ce chiffre ne figurent pas natureller 
les enfants de cet âge tronvés dans les orphelin 
Quant aux enfants de 12 à 43 aus, leur nombte 
a'est pas indiqué séparément dans \es #12 EE 
des inspecteurs, qui constatent néanmsins anses, 
nombre diminue également. 
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Aie de la Marne, de la Seine-Inférieure. 
Pas-de-Calais. 

Nous n'entrerons pas ici dans le détail de l'age 
plication des divers articles de la loi de 4874. A1 
facile de les suivre par la lecture des rapports à 
inspecteurs divisionnaires que nous publions 
après comme nous l'avons fait déjà pour les anné 
4887, 1888 et 1889. I] ost quelques points néanmoinss 

squels il nous parait utile d'appeler l'attens 
nm par des observalious d'ordre général, 

Le premier fait important 4 noter au cours dés 
l'année 1890, c'est l'obligation du livret pour lesfilles. 
mineures de seize à vingt et un an et pour les ape 
prentis, résultant de la loï du 2 juillet 4890 surf 
livrets d'onvriers. L'article 10 de la loi du 19 mai 4874, 
ne parlnit que des enfants, et l'on n'était pas fixé su 
le point de savoir si cet article s'appliquait égales 
ment aux filles mineures bien qu'il ne les eût ph 
explicitement désignées, La jurisprudence semblait, 
poncher pour la négative et nne circulniré dit 
ministre du commerce, en date du 28 juillet 18819 

prononeie dans le même sens, La loitdi 
2 juillet 1890 & définitivement tranché la questiof 
en décidant, dans son articl que l'article 10e, 
la Joi du 49 mai 1874 continnerait à être exéeuté BE, 
5 plus, qu'il serait applicable aux enfants at aux 

mineures employés comme apprentis où 
nue D acaonous le lire obliga= 
toire, non seulement pour les filles mineures, mais 
aussi pour les enfants qui ont un contrat d' 
prentissage, à qui, d'aprés l'article 40 de In loi 
1874, celte obligation ne s'appliquait pas. La I0f 
“ouvelle a l'avantage de faire cesser sur cé poinb 
des divergences dé vnes toujours nuisibles À lt 


utre 
part, de faciliter le contrôle des inspecteurs à qui 
le livret, soit des enfants, soit des filles miueuress 
parer de so rendre compte us ne de 
âge de la personne à qui appart 
Une autre question sur laquelle il pen ke à6 
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croyons devoir y revenir aujourd'hui enr no 
sommes convaincus que, sans le concours ab: 
des parquets, les inspecteurs ne parviendront 
jamais à assurer une complète obéissance aux lois 
réglementant le travail. 

unnt aux accidents survenus à des enfants, ill 
n'en a été signalé que 187 en 1890. Ce nombre est. 
évidemment trés inférieur à la réulité, et il serait 
désirable que tous les accidents d'enfants puissetit à 
être suivis d'une enquête faite par le service dé 
l'inspection, Malheureusement, comme les indns= 
1riels ontsouvent intérêt à dissimuler les accidents 
qui peuvent atteindre leur personnel, ce résultat 
ne pourra être complétement obtenu qu'après, le 
vole de la loi nouvelle qui rend obligatoire la dé 
élaration de l'accident, ; 

En ce qui nous concerne, nous faisons, d'ailleurs 
tous nos efforts pour assurer la sécurité de plus enr 
plus complète de tous les ateliers, C'est ainsi qu'en 
dehors des affaires ordinaires que peut soulever 
l'application des lois de 1876 et de 1848, la com= 
mission supérieure a examiné en 1890, la question. 
de l'emploi des enfants au laninage et l'étivagedé. 
la verge de tréfilerie. Aprés une enquête auprès dék 
inspecteurs et une étude du comité consultatifs 
arts et manufactures, nous avons émis l'avis qu'il ÿ 

lieu d'interdire l'emploi des enfants âgés de 
moins de 16 ans, en qualité de doubleurs, dans les 
ateliers où s'opérent le luminage et l'étirage de là 
téfilerie, Nous éstimions loutefois que cette dispo 
#ition ne devrait pas être appliquée aux ateliers 
dans lesquels le travail des doubleurs est garanti 
par des appareils protecteurs. Le ministre du coms 
merce et de l'industrie à adopté cet avis et un dés 
eret a êté rendu dans ce sens, sur sa propositions 
le 40 juillet 1890, 

D'autres questions ont été mégnleent mises à, 
l'étude par la commission; elles recevront pros 
<hainement nne solution. 

Loi du S septembre 1848. — Depuis \R8U, a cons 
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CAISSES L'ÉPARGNE PIIYÉES 
Ces 1,055 annexes sont réparties dans 56 dép 
ments; elles ant été créées par 166 enisses, cù jui, 
on moyenne, représenterait 6 succursales pat 


point de vue du nombre des succnre 
sules, comment se divisent ces 166 caisses 2 


25 caisses, soit 13.06 p. 100, ont plus de 10 suce 
cursales; L 

7 cuisses, sait 4,22 p. 400, ont 10 succursales : 

A1 caisses, soit 6.63 p. 400, ont 9 succursales : 

‘H caisses, soit 18.67 p. 100, ont de 6 à 8 suceur- 
sales ; 

59 caisses, soît 35.54 p. 400, ont de 2 à 5 succut= 
sales, 

Total : 466 cuisses. 


Nombre des percepteurs. 1890, 410 perceps. 
teurs, au lieu de 412 en sn di des opérm 
tions pour le compte de 64 caisses d'épargne, 

Au contraire, 38 percepteurs (ce sont présque 
toujours les mêmes chaque année) n'ont elfeclué 
aucune opération pour le compte de 45 caisses donb 
ils sont les auxiliaires. A 

Les 410 peréepteurs dont le concours à 616 effecs 
Hf, desservent 2,705 communes; i 1 
dence, savoir: 8 dans des chefs-lieux d'arrondis= 
sement, 236 dans les chefs-lieu canton et A 
dans les communes. Ils 6 æ 
aécessoires, non sénlem 
déuce, mais encore dan 
leur circonseription pen 
mentaires. 

Plusieurs caisses ont, comr 


département, - 
Nombre total des établissements. — Le nonibte \s= 
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les années normales, Au contraire, les SR 
tions relevées quant aux versements et au solde ui, 
aux déposants au 31 décembre ont pris des pi 
tions inaccoutumées, Les chiffres de 1890 n'avaient 
pas encore été atteints; on 

sultats de 


que les versements pr 

plus supérieure à 100 

Quant au solde, il ne s'éta 

200 millions qu'en 1884 (205, 456,732 f 
cet accroissement à été « 

tofois, ec sont les intérêts ca 


sements et les 

formaient autrefois le 

gression du solde, y. 

dans les meil pour une pal & 


peu prés égale à d térèts_cupitalisés, 
c'ost-h-dire envi + 


“Dabiléout ds caisses 
les plus importantes. 
Paris. 
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Résultats de 1890. — Les 1,020 succursales propres 
ment dites, en activité pendant l'année 1800, ont dE 
livré 416,857 livrets et recu 727,967 versouiente, s'éle= 
vaut à 105,948,267 fr. 42 ; elles ont effectué 477,468 
remboursements, d'ane valeur de 451,677,797 fr, 6! 
La moyenne par versement cst de 269 fr, 13, et 
moyenne pur remboursement, de 917 fr. 68. 

Les 95 bureaux auxilisires urbains, établis par. 
les cinq cuisses de Paris, Lyon, Bordeaux, Murscilles 
et Tourcoing, ont délivré 18,808 livrets nou 
veaux et reçu 212,930 versements, s'éleyant & 
21,440,821 fr. 51; ils ont effectué 10,511 rembourses 
ments, s'élevant à 2,707,861 fr, 15, La moyenne par 
versement ost de 80 fr. 72, et ln moyenne pas 
remboursement de 257 fr. 62. 

En réunissant ces résultats, on constate ques 
pour les annexes de toule nature, les livrets nôus 
véaux ont été au nombre de 495,160. Les versés 
ineuts ontatteint 217,363,078 fr. 64, en 041,807 ps 
rations, et les remboursements 154,385,658 fr. 80,ëns 
487,964 opérations. La moyenne est de 230 fr. 5 
pour les versements, et de M6 fr. 39 pour les: rés 
boursements. 

De leur côté, les 410 percepteurs, dont le cons 
cours a été effectif, ont délivré 10,503 livrets nOü* 
veaux, et reçu 48,071 versements, d'une valeur lle 
14,23,151 fr, 86; ils ont elfectué 25,171 rembourse 
ments, d'une valeur de 8,767,250 fr. 14, La moyenne 
dés versements a 66 de 288 fr. 40, et celle des 
remboursements dé 348 fr. 31. 

Dans les sucoursales proprement dites, les rer 
boursements représentent 65.39 p. 100 des verse” 
ments comme nombre, et 77,42 p. 100 comme 1hOM 
tant; la différence en plus du côté des versemenls 
ést de 250,514 opérations et de 44,240,459 fr, 48, 
soit 94,41 et 22,58 p. 100; elle s'éléve mômeé & 
433,933 opérations et 62,979,419 fr, #4, soit 48 à 4% 

2128.97 p. 100, en y ajoutant \ee résullals dus te 
réaux auxiliaires urbains; dans ces derriers, Les 
remboursements forment seulement le ini 
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de l'angmentation constatée sur le nombre des » 
remboursements et nn cinquième à peine (19 p. 400). 
du montant proviennent des opérations effectuées 
pur les sucenrsales et los percepteurs. Ges propors 
tions, en ce qui concerne les livrets ouverts et les 
versements d'une part, et le nombre des rembour- 
#ements d'autre part, sont sensiblement plus fortes 
que celles qui ont été indiquées comme représen- 
tant ln part des suceursales dans l'ensemble des 
opérations correspondantes et qui dépassent le 
quart et le cinquième. Pour le montant des rem 
boursements, au contraire, la différence entre les, 
deux proportions est insignifinnte, 

Les avantages que les caisses d'épargne retirent 
dé la création des sucenrsales ou du conconrs des 
perceplenrs, paraissent déjà, d'après les données 
qui précédent, suffisamment importants : celles-ci 
ue permettent cependant pas de les apprécier exac 
tement, La part que cés annexes et ces agents de 
l'État prennent aux opéralions des caisses devient, 
en effet, notablement plus élevée, si l'on tient 

mnpte uniquement des résultats obtenns par ceux 

8 établissements qui ont recours à ces moyens 
faction. Lorsque les caisses n'ont pas leur siège 
dans une ville de trés forte population et qu'elles 
comptent nn certain nombre de succursales, la part 
de ces dernières varie généralement de 45 à 80 p. 400 
dles opérations; souvent elle dépasse ce taux pour 
atteindre de 80 à 70 p. 100, etmdine dé 10 à 80 p. 100. 
Dans ce dernier cas, c'est à ses succursales que la 
vaisse doit l'importance parfois considérable à la= 
quelle elle eat parvenue. 

La part des porceptenrs est plus restreinte; elle 
se tient, en moyenne, entre 43 et 2% p. 100 inai# 
elle s'abaisse fréquemment au-dessous, tandis qu'il 
vst rare de Ja voir élever au-dessus de 40 p. 400; 
Le fait ne s'est produit que pour certaines caisses 

de ln Gharente-Inférieure, département où ee aûr= 
Vice auxiliaire a pris le plus de développement.les 
Proportions obtenues représentent A6, h3, M, 501, 
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forment pas tout à fuit les A 
p. 100); il y a, dés lors, nn excédent de 4 m 
108,300 fr, 94, soît 42,49 p, 100. 4 
Les dépenses, qui se sont élevées à ln som fo. 
tale de 5,564,891 fr. 11, représentent une moyens 
de 10,223 fr, 95 par cuisse, ou un chillre de 0 fre 
par livret en circulation et de 0 fr. 054 par chaque 
opération de versement, de remboursement et 
d'achat dé rentes. Afin de déterminer encore plus 
exactement le prix de revient de l'opération 
les caisses d'épargne, il peut y avoir lien d'ajoul 
aux opéralions courantes de versement et di 
boursoment le nombre des livrets en circulation am 
4 décembre pour représenter les opérations an 
nuelles auxquelles donne liou la gestion de chrqnes 
livret, Ainsi caleulé, ce prix de revient ressort 4) 
0 fr. #79, Enfin, les dépenses sont dans un rapport 
de 0.319 p. 100 avec le montant cumulé des rot 
et des remboursements, de 049% p. 400 
solde dû aux déposants, et de 7,58 p. 100 avec 
chiffre de la fortune des caisses. 
Lu majeure partie des dépenses provient, dés 
lrailéments payés aux caissiors et autres ne: 
des caisses d'épargne Ces lraitements sont, 
souvent, fixes; 131 caisses ont adopté 8 mode dé 
rémunération; 62 eaisses, an contraire, ont préféré 
accorer à leurs cnissiers des remises proportians 
nelles, dont la base diffère suivant les établis 
ments; tantôt, c'est une quote-part des bonificas 
tious, variant des deux tiers aux neuf dixiémes et, 
qui, le plus fréquemment, est des quatre cie 
quièmes ; Lantôt, c'est une somme fixe, 10, 43, 201, 
même 60 centimes par livret ouvert, où pur livret 
existant, où par opération; tantôt, c'est un fab 
pour cônt sur les recettes et les remboursements, 
où sur les intérèts reçus de la Caisse ds dépOtE EM 
consignations, on zur le solde au 31 décembre 
51 caisses ont employé un sysltnc mixte 2 à (les 
remises proporlionneles elles jignent un ralles 
ment fixe, Ce dernier syslème parait jouir As 





Placement de la fortune des caisses 
Le capital des fonds de dotation et de 
généralement, placé en rentes eur l'Etat on, en 
compte courant à In Caisse des dépôts el consigt 
tions. Quelques cnisses possèdent des obligations. 
du Crédit foncier. Les statuts permettent, en on 
äun grand nombre d'entre elles d'être propriétai 
d'immeubles. Enfin, plusieurs ont été, excel 
nellement, aute à faire de pes aux monts 
üe-piété, aux hos, ie ux vil Ave 
à une époque où ce mode de placement n'avait pas 
&t6 jugé antistatutaire. 


Voici la part afférente an de ces modes. de 
placement dans (| fortune dos cuisses, 
au 31 décembre 1890 


Versements à la Caisse des dépôts et 
consigunliuns en cuisse 
Plicement enrentes (prix 
en immenbles (pri 


aux hospiees @taux départ 
Obligation du Crédit fon 
d'achat). 


Le revenu produit par les divers placements æ | 
dessus a été, savoirs 
es sommes placées en compté CDN 
Y Er es Hp LLACOUSES 


43 BA 35 pour les muisons ouvrière 
48,26 » al les prés aux monts-de- (ét 
Nospices, aux villes 
Mipertéments, sa. 





tion m'a plus, dès lors, été que de 805,109 fr, 
en capital, et de 9,504 fe, en rente. 

174 caisses étaient propriétaires d'immeubles; 42 
de cos caisses, au lieu de 31 en 1889, ont retiré 
d'une partie de leurs immeubles un revenu acces 
soire. Ce revenu, qui a été de 46,033 fr. 70, pour 
un prix de revient de 4,249,835 fr, 79, présente um 
tuux de 1.08 p. 100; 9 caisses ont consacré 201 mille 
135 fr, 20 & des achats d'immeubles; 36 ont dé- 
pensé, sur des immeubles leur appartenant, 08 
appropriations, réparations où constructions, une 
somme de 777,418 fr. 29, qu'elles ont cru devoir 
porter en nccroïssement de ln valeur de ces im- 
meubles, tandis que 4 en ont réduit la valeur de 
4,868 fr. 93, à la suite de démolitions on d'aliénas 
tions partielles, Le chilre des augmentations sut) 
les placements en immeubles, défaleation faite der 
cette diminution, ne s'élève pas moins à 4 million 
098,184 fr. 47; il eet plus que triple de celui dos aug 
mentations sur les placements en rentes, 

Pendant les sept années 1864-1800, 41 cuisses 
d'épargne ont fait nppronver par le gouvernement 
de nouveaux statuts où des modifications sixties 
taires les autorisant à placer leur fortune person 
nelle en immeubles destinés à l'installation de leurs 
scrvices. 

D'après les renseignements fournis, 13 caisses. 
spas ont porté 813,003 fr, 1% à un fonde spés 
cial destiné à servir, sous certaines conditions dés 
terminées, des pensions de retraites à leura agehts, 
Ces summes sont comprises parmi celles qui s6n0 
indiquées plus haut commo nyant été placées en 
reutes on laissées en compte courant à la Caisse 
des dépôts et conaignations. 


Tax de la retenue ervreée par les caisses, — Le 
taux de lu retenue que les caisses d'épargue out 
effectuée, pour leurs frais d'administration, aur les 
intérêle servis par ln Caisse des dépôts et consl= 

nations, a été, en moyenne de V1 p. MS, am 








Chefs d'établissements ngric. 
Andustr. et commerciaux. 
dourmaliers et ouvriers agtri 


Propriélaires, reutiers et per- 
ones sans profession 
Mineurs sans profession. 


Total par sexe. 


Professions. 


Chefs d'établissements ngricale 

Industriels et commerciuu 
Jouruuliers 61 ouvriers ngri 
Ouvoiere d'industrie 


Propriétaire, entiers, 61 person 
4 sun profession. 4 
Mineurs sans profusalo 449.589 


Total pur sexe. BORIS 


Sociétés et nesocintions. AU 
Total. ETS 


jus 1,017 sociétés ol re se divisent 
al : 
Proprtion 


, Je 10 
Nombre. dans le fatale 


Soaiélés de socours muluels 
de tonte nnture........…. 2 5276 








CAIÈRES D'ÉPARGNE PRIVÉRS. 
forment plus des deux tiers du total (68 p. 
“Cette proportion n'a pas varié depuis plusieurs 
nées pour les femmes sans profession; elle a ! 
imiuué, par rapport à 1889, de 2 p. 100 en ce qui 
louche les domestiques, 

Les déposants du sexe masculin do 
contraire, dans toutes les autres catôgoris 8 re 
présentent plus des quatre cinquièmes (8Lp: 100! 
pour les militaires et marins, et presque lex Arois, 
quarts (74 p. 100) pour les employés. Leur part ilé: 
pnsse encore les trois cinquidmes (65, 64 et 62 p.00) 
dans les catégories des professions libérales, dBs 
chefs d'établissements agricoles, indnstriels el 
commerciaux, et des ouvriers et journaliers agris 
coles; mais ellé s'abaisse à nn peu plus de moitié 
{5 p. 100) lorsqu'il s'agit des ouvriers d'industri® 

Ces proportions ne varient guére, d'une année 
l'autre, pour les militaires et marins et les chefs 

élablissements agricoles, industriels et commer= 
“aux: mais elles tendent à faiblir pour les jours 
naliers etonvriers agricoles ; la diminution suceuse 
même sensiblement si l'on envisage les ouvriers 
d'industrie, les professions libérales et surtoutiles. 
enployés Dans ces dernières catégories, le nombre, 
des femmes nugmente plus rapidement que éelui, 
des hommes. 

Ence qui tonche les professions, défalcation faite, 
des mineurs süns profession, les catégories ni 
viennent au premier rang sont celles des propriés 
laires, rentiers et personnes sans profession," puis 
des ouvriers d'industrie, et, enfin, celle des dotés» 
tiques, catégories dans lesquelles les femmes sônt 
très nombreuses lorsqu'elles ne sont pus en grande 
majorité; les professions libérales, les militaires et 
marins, parmi lesquels prédomine, au contraire, 
l'élément masculin, viennent en dernier. 


Qualités civiles des nouveaux déposants, — Les 
539,848 livrets nouveaux, déduelion fall dos 1,087 
divrels appartenant à des sotiélts ev asaotialies, se 





caissns D'éPanGxE vu 


1 Honns. 
Mésiguullon. 

Aus lacés dun les conditions 
ordinuires et soumis à l'interven- 
ton de leur représentant légal. 

Mineurs agissant directement dans 
des lermes dé La loi du avril 1881. 


Maribes, placées dans les eondi- 
lions ordinaires et soumises à 
V'autorisation maritole… 

Maries, agissant directement dune 
dés Lérmés de la doi d'u Duvrit 1884 


Euswmble,.…... 86,481 
chunaranes où VaUvES: 
» 


ni 
Mineures placées” dans es vomi: 


Lions ordinaires, 
Mineuresagbaunt directement dans 
les lermesdelu lot du Yavril1881. ans 


Total pour Los fem 
— (ciden), FES TE 


majeurs el maires de leur 
droits, n, dis lors, été de, 


toutes conditions 
Total ga 88,848, soit 100 
Depuis la mise à exécution de la loi du 9 avr 


4981, 309,952 livrets ont EL6 AElivrés à des fentes 
mariées ot à des mineurs des deux sexes, Mésaanle 





Cars D'ranGNE | - 
svulement été de 45% livrets, tamis qu'elle de 
élevée à 1,992 pour les mineurs, 

Division des opérations d'après leur importance. 
2. — Versemente et remboursements. — Le tel 
suivant présente la division du nombre et du, 
tant des versements en six catégories, d'après 
portance des versements, 1l indique, en outre. 
part PRE afférente aux diverses cntéga 
ries dans le total, ct ln moyenne dans chaque 
tégorie. 

pers sl du nent dos verse 

8, 

7 


LES 
: vs 507 0 
Totaux ot moy. générale. R69, IG,060 45 210 20 


Dans le relevé ci-dessous, les remboursements. | 
ren espèces sont divisés, au point de vue du nombres 
et du montant, on six catégories établies sur Ie#) 
mêmes bases que les versements. 


Proportion 
0 da 


Remboursements de ; 
90f. etau-dossons, — 8,175,998 49 


63,863,860 05 8.67 
40,596.) 55 6,83 
420,02%,728 70 16,55 
AGO ANR AT AAA 


























EU Eaïsses D'ÉVARGNE MUVÉES 


le nombre d'habitants auquél correspond, 
un élablissement, en comptant | 
« d'épargne, sucenrsules et perceptions 
en activité, est de 19,055 habitants autrement dit, 
il existe 52,57 établissements pour 4 million d'has 
bilants, 

En prenant seulement les cnieses ot leurs suc: 
eursales, on trouve qu'il y n un établissement 
pour 23,402 habitants, soit 4184 établissements 
pour { million d'hal 

En 1880, le rapport 
de 49,273 habitants par établis sement, où 61.8 
établissements pour { million d'habitants, et, dan: 
le second, de 24,328 habita 
ments. Les résullats ne vai 
à l'autre; les diffe 
qu'attant que les 


Her dblheonenls 
dans 5% département 


habitants desservis par an 
jusqu'à plus de 100,000 et même 
cerlaius départements, on Nous Li 
8, de 7 et même de 6 buroaux 
lion d'habitant. 
trouve forcément ue et 
utile que duns un cerel 

D'après les résultats nl 
ment (voir le tableuu 
blissement : 





NU 


PS . 
Juri 
Mauté-Saôm, 
Doux-Sèvres 
Morbihan. . 
Calyad 
Ariète. 
F8 PTE 


les opérations des a 
qui concerne les livrets nouveaux | 

vrets soldés (333,294) et les livrets en circulation 
au 4 décembre (5,161,408) out présenté, en 180, 
les résullats généraux sui 


vaut 

11 y & eu un déposant nouveau s r 74,46 habite 

fauts, et un déposant soldé sur habitants ÿ 
antrement dit, 44 habit tants eu L 


d'épargne, et 9 sur 4,000 ont ret 
leurs fonds. Enfin, au 31 décembre, ces établissé= 
ments cowptaient, en moyenne un déposant sut 
663 habitants, ou 151 déposants sur 

Toutes ces proportions 
de l'année précédente, qui 


1,000 habitants, repré 
145 déposants. 


f4, er posant 
sur 6,18 habitants, où 162 S danoeten TRRNENN ES 
celui des déposants du sexe Tminin (UL/TUL e 





RE 


N he, 
Tableau présentant, d'une de ropport du 
LE ” penis et la Me) 
part, la comparaison de La densité de la population 
manté avec celle de lu population générale. 


Pappert Densité 


sombre : 

des Nowbro Gpurgnante. 

. Nomhre de 

avéa la lé. déposant 
sp eur 

Dépactomente, À déposant 100 

û sur tab, 


Tr 


Meurt-ei-M, 
Seine-lntér, 


séézes 
Rersagezs 


1.202. 


8e 
£e 


HER 


== 


1BEÈSE 
PHÉEET TE 


ET 
457 
ass 
EU 
Et 
3e 
10 
295 
ra 
300 
Fa 
340 
2 
#0 
5 
193 
aoù 
189 
ro 
186 
181 
12 
an 
si 
a7s 


pe 
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LA 
année 4804. 


Opérations des caisses d'épargne privées en 1801, 
d'après les résumés sommaires produits par ces 
établissements. — Au 34 décembre 1890, il exis— 
tait B44 caisses d'épargne én activité, avec 1,088 
succursales ou bureaux auxiliaires et 416 porcep= 
leurs dont elles ont utilisé le concours. Ces chiffres 
ne paraissent pas voir varié en 1891, sauf pour les 
succursales, dont le nombre se serait élévé à 1,062 
environ, 

Voici, d'après les chiffres fourn ar les caisses, 
quelle a été approximativement la situation de ces 
établissements en 1801 : 


Annbos . 
480 (chifres provisoires 
AB ehiffresdifitifs). 


Diminntion… 
Augmentation. 


175,47 
Soit: 8,08 p. 100 
Gnbits. 
 Vonements + 
offectiés pen Solde dû 


dant l'année par aux déposats au 
leu dposauts. AE douvmbre 189 


Années. 
189) (ehitfrus provisoires). | 835,894 TAA A0 3 AU AM HAT 














3 Arréragesdes 
16es pour le compte de la 
caisse nationule d'épargne 
les ‘avril, juillet, oc- 
nvier 1891)... 13,085.616 60 


sur le 8 p. 100. 200,670 30 
49 Divers (vente de docue 


1,261 70 

ee ET 

A conviont d'ou déuire les tatérèls capita- 
talisés nu profit des déposants en 1800. 10.887.019 23 
comme rs applicables nux frais RS. 


846,106 48 


2,084,308 29. 


Dépense relative à 
Lion ol à l'aménagement do 
l'immeub. rue SL-Romaïn, 
Dépenses accidentelles. 
Dépeuses des exercices olo 
Total égul… 
EL comme les revenus applioubl 
d'adm. ont été arrétés 43,84 
réalisé 


Compte de a dotation, — 11 0 compose : 4° d'un complt 
courant aveo ln Caisse des dépôts et consignalionté 
2 d'un compte fmmeuble. 

Le premier de és comples à été débité du montant des bé= 

éficos téatiabs : 


musesre 











CAISSE D'IÉPARGNR NATIONALE 


Teansferte. 


Tranéfets oplréa Chiitie 
es ealeses d'épargne 1rivéos. moyai 
In énisso notionalo d'épargues pue 


= — — hiniqtié 
Ronde Montant nr 


To. et chiffre moy 
par chaque transf. 78,215 


à caisse natia= 
si ne somme dé 
6 transférés en 1889 & dis 


vérses enis s qu'en 1830, 


d'épargne privées, 
le nombre des transferts de cette n 
à #1, pour la somme de 10,868 fr. 6 


ries principales, suvoir : le 
naires, qui se subdivisent eu 
sements partiels et en rembourse 
æt les achats de rentes 
des déposants, 
Remboursements partiels et intéraux. 
Mehouso Guttre 
TT — — #40 
a — robots 
Années, partiels intégraux, Total. Montant sounent. 
M fe & 
Dunes 
1S6B06 MGUTE MEN VEND TR 











Dépôts remboursés 
TZ 
partiels. intégraus 


ASRRSIESRATIRES 


RER où 5 2 6 où LE ES 6 


Dépôts regis 
_— 


268 
= 
È 
ë 
Î 
$ 
i 
: \ 
È 
È 
s 

Ÿ 

ë 

; 
+ 
è 
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des départements d'aprés la proportion, par 4,000 habitants du nombre #t du montant des opérations. 


ts prvmtnt 
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Le chiffre de 130,798,721 francs bien que net de 
rénssurances, contient le montant des co-assuratices 
réalisées avec la Foncière, en vertu des traités qui 

ignios, La Caisse des Familler 


n'a concurrence de quel chiffre 
ces co-ussurances, qui font évidemment double 
emploi avec une partie du portefeuille de la Fon= 
cière, sont comprises dans le total des risques en. 
cours. 

Cependant la Caisse des Familles, dans nue par: 
tie dé son compte rendu, signale que le chiffre corres= 
1 


po n 1889, à 
Gtait de 133,874,771 fran 
eu rumentation d ge p' 


le donner appro= 
îs en cours de 
nos RE suppression 
de l'augmentation factice % francs d'une 
part et de 3,076,050 ra au minimum, d'autre 
part. 
Nous pouvons donc, sousces réserves, 
fixer les capitaux de risques et 
cours, fin 1890, à environ..." 
Le montant de ces capitaux étant an 
#4 décembre 1889 de. . 
L'augmentation approximat. est dre. 87,065,8H1 à 
ÆnA889, 11 y dvnit eu diminution de Fr. 1,424,508 
L'année dernière les enpitaux disparus avaient 
dépassé la production annuelle, 
Dans les hypothé js HAL ai 
ter, le portefeuille se , en 1800, 
87,064,931 francs : 5,051,035, B160, de 2,85 p. 100, 
environ. 
La produelion brale de l'année 1890 à 
été de... FELELUES 
Celle dé 1889 n'avait CI que dés .Vr. 
41 ya done augmentation, en affaires 
Wouvelles, de,.......:.. Ær. 














278 ASSURANCES SUR EA VI 
Va — RésUM, 


Des chiffres que nous venons de passer en revus. 
il résulte que la production à repris LU 
nscendante, Une augmentation de % millions en 
affaires nouvelles semble indiquer que l'année 4884 
4 marqué, nous l'espéron: mu de ln pro 
duction de nos Com primes fixes. 

Nous souhaitons qt Re la Caisse des 
Familles reprenne le pos se comptes rende 


plus claire, 


lement inquiétant 
années encore. Il est 
d'infuenza à agi 
pouvait le supposer 
mois de l'auné. 2 


net fl avec 


plo ueuza est tem- 
, mais l'augmentation frais de cominiss 
He Sen devoir être chroi 
voyons pas comment ces frais 
d'ané façon sérieuse dan 
Los opérations en reul ro qui avaient 
déjà 61é trés brillantes en 1889 EUCOrE Prose 
Jéré en 1890. La hausse des valeurs, 5 
Plutôt la baisse continue dan 














2222222568 


Pendant l'année 1872. 

1873. 
1574 
4875, 
1870. 


ÉTÉ 
E 


ESEsENeuuzS ON 


82 


RARES NRA ENN D: 


Totaux généraux. 
Reste on vigueur au 91 décem- 
bre 4800. 


VI. — Acrtr pis couPaGntEs AU 31 nicranne 1800, 


Le total général de l'actif, compris dans les bilans, 
des Compagnies, s'élève au 31 décembre 1890, 


JL était su 


lo. 
L'année précédente, l'augmentation 
été sculement de, 


Ainsi, malgré de rares faible 
l'actif de nos Compagnies continue sa marche as 
cendante. Il est à noter, en ou! ue l'ensemble 
des Comptes Débiteurs, qui ne figurent à l'actif que 
pour balance, n que peu diminué, ce qui cor 
raspond à une augmentaon de V'acit réalisable 
Cet actif réel, pour nos Compagnies, se wmonle 





fiat 

















992 ASSURANCES CONTRE LES ACCIDENTS 


Rapport entre les primes encaissées et les charges. 


Sinistres, Commis. Fr. gb. Total, 
100. pel00 p.100, pe 100. 


Lo ec Sécurité Gé- 
le 


65.06 


Compagnies ont pu, 
dende à leurs uctionnaires. 

1 sibué 250,000 fr. 
soit 12 fr. 60 par action (50 ntimes de plus que 
l'année derniére, dont 6 fr. 25 comme intérêt 


cédente, 40 franes nets 
L'Urbaine et La Seine n 

soit 72,000 francs de plus 

{2 franes par action, ne 


tr 50 par action, 


5 p. 100 du capital 
versé et 6 fr. 25 de dividende. 
L'Abeille a distribué 80,000 francs (6 tr, 25 que 
action au lieu de 5 francs). 








Assurances diverses. — En ce qui concerne les 
diverses assurances exploitées par quelques Com 
pagnies d'assurances Contre les accidents, nous 
trouvons, dans les comptes rendus, les renseigne 
ments suivants : 

Le Secours a encaissé 765 fr. 60 de primes chô- 
mage inlustriel ; 11,778 fr. 50 chômage de notaires; 
3,832 fr. 61 transport de valeurs. 

L'Urbaine et la Seine n vecu 18,119 fr. 22 de primes 
d'assurances diverses. 

Le Patrimoine avait, au 31 décembre dernier, 48 
polices d'assurances coutre le chômage, pour les 
quelles il a encaissé 131 fr. 45 ; 134 polices d'assu- 
rances contre l'explosion des générateurs, uyant 
produit une recette de 3,968 fr. 72 ; 48 polices d'aé» 
surances complémentaires qui ont donné 2,270 fre 0 
de primes. 

La Caisse Générale des Familles a lait souscrire, 


G817 fr. 14. La propor 
médicaux aux primes encai 
surance maladies, à 62,19 p. 10D 
La Thémis porsède 166 polices d'assurances contre 
le chümnge : primes, 9,402 fr. 95. 


D'après M. L. Want. 
UMoniteur des axsiranees}. 
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OS  HAobUCrIOx LES VIXS EF DES 
Pour les onze premiers mois, les quantil Ÿ 
de l'extérieur ont ët£ de 10,828,000 hectolitres. 
Les vins d'Espagne figurent dans ce chiffre pour 
8,542,000 hectolitres : les vins d'Italie pour 8,000 hée- 
tolitres; les vins de Portugal pour 20.000 hectolitress 
les vins d'Algérie pour 1,617,000 hectolitres, et ceux 
de Tunisie pour 10,000 hectolitres- 
n été fourni, quoique dans nne 
dre qu'en 1890, par la fubrication 
dés vins de marcs additionnés de sucre et des viue 
de raisins secs. Il s de fai 
que sous le régime 


duetion de 
ment abaissée (1,704 


%,292,850 en 1890). Pour les : sucrage, l'écart 
le (4, hectolitres er 


ouvement de 
de l'exportation 


PEL ETITEET IT 


BON 29.550 


1801 (1 pre +- 
iniers moi. 4,763,14 30.199,000 10.838,00 


En Algérie, la culture de la vigne prend ane ëx= 























“16 THOBUCTION DES ALCOOLS 


suivant leur richesse saccharine, de { fr, 40 4! 
5 francs par 100 kilogrammes. 

Ges mesures ont en nécessairement pour résultat 
de resteindre l'emploi de ces produits et de pousser 
les distillateurs à se ter sur les mélassesindi- 
gènes qu'ils ont pu, d'ailleurs, se procurer en abon- 
dance, grâce a l'accroissement énorme des quantités: 
de betteraves tra qu 
sucre pendant lacampagne 1889-90 (6,665,801,840 ki 
logrammes contre 4,222,967,528 kilogrammes en 
1888-89). 

ue département n'a pas 
a de différence à signaler 
te une ES 


exrobe par la dis 
mercial des subst 
ci-après les qui 





T-00.000m. 

La production des bonilleurs de cru s'est res 
de l'insnffisance de la récolte des nommés 

Les évaluations du. service accusent né 
diminution de 10.192 hecto‘itres d'alcool (69 p. 100] 
dans la fabrication des eaux-de-vie de cidre. éd, 


uils, mares et lies, Mais ces 
évaluations ne portent que sur les alcools fabriquén 
par les bouilleurs dé eru avec les fruits de 
récolls. On sait que, sousle couvert de leur 
wilègo, les propriétaires et les fermiers tirent den 
quantités importantes d'alcool de substances 
autres que les matières pour lesquelles l'immunité 
leur est concédée par la loi. C'est là une dés 
causes du dommage qu'occasionne au Trésor Je 
régime de faveur sous lequel ils sont placés el que 
le Gouvernement, par on projet de loi récemment 
déposé, propose de réglementer. 
Production, priæ et consommation des alcools depuis 4850. 

Quantités fahris px 
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Substances 


lies, ete. Fruits. 


Cire. 


40,000 


89.00) 497,000 


36,000 





180 à 187$. ce son les moyennes qu'un n,indiquées. 
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34 suc mx 1880-1800 


10 kilogr. 689 gr, soit un excédent de 2 kilogr, 
983 gr. Eu d'autres termes, pour chaque quintal de 
betieraves employées, ils ont bénéficié, sur 2 kilogr. 
943 gr. de sucre, de la différence d'impôt (40 francs), 
qui existe entre le droit plein 160 francs) applicable 
aux sucres représentant la prise en charge légale 
et le droit réduit (20 francs) dont sont passibles! 
les excédents de fabrication, ce qui correspond à 
4 fr. 19 environ. D'après ces données, comme 
le polds total des matières premières ntilisées s'est 
élevé à 6,665,801,840 kilogri on peut évaluer 
à plus de 9 millions de fra 
i 3 à la sucrerie indigène pour fa 
campagne 
Afin de réduire, à l'avenir, l'importance des 
sacrifices ainsi imposés au Trésor Spb le Parle= 
Gouvernement, a élevé, 
à 


Mais les ré 
mise ex vigueur de 
n'avaient c 
de recul très 
prononcé. 
Contrariée rt circonstances me 
de 184 


y À 
Pégue 1891-92, et pour les campagnes suivantes, du 
rendement Légal en sucre de betteraves mists em 





sus £x 1880-1500 
Fabriques, oueriers et salaires, 


Nomb. d'ouvriers amples. dans l'établiséein 
ambre TT 


de 
fnbri- Pondant 
Désignation ques la période après eossution see 
dos en des dfécations.  travanx dedéfécnllon, 
Ares. QE 
vité. Hono. Fewes. Enf Hoi: Feu Ent 


E23wt8 


de : ÉBCFTEPEE 
El satesaux 


LINEPe 


il 


déj 
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Me 
tamaots.… VU Mommes. Fenunes. Eataots. 


Aisne. 77 4,194,667 Ai 
0 0658 


pret 8,880 407 

TM,858 43.480 40,530 

36 ONS9 99,060 8.153 

Totaux, 973 4,987,080 464,206 374.702 
Production. 


Désignation 
des départements. 
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(1) Exprimés en sucre raffiné, y compris la Acte ropré 
sonté par ls mélassce. 




















TABAC. 


L'ADMINISTRATION DES MANCVAGTUARS DE L'ÉTAT 
a Lexvostriox ve 1880. 


L'Administration des manufactures de l'État à 
pour mission, duus ln gestion du monopole des 
tabacs, de fabriquer et de livrer nu service des 
contributions indirectes, qui en fait opérer la vent, 
les produits de tous genres destinés à la coneam- 
mation et, à ce titre, elle à la charge de ln dirée= 
tion et de la surveillance de la culture indigène, de 
lu constitution des approvisionneun en tabues 
étrangers, de la constrnction et de l'installation de 
ses divers étublissements et eulin de l'exploitation 
des magasins et manufactures, 

Elle possède aujourd'hui 27 magasins de culture 
pour ln réceplion ét la maturation des libacs em 
feuilles indigènes; 5 magasins de transit pour ln 
réception des tabacs en feuilles exoliques et le: 
dépôt provisoire des tabacs indigénes à récxpédier 
sur les manufactures eL eufin 21 manufactres 
dont une spécintement ae ñ 
mécaniques. Elle occupe un a 
préposés et ouvriers dont 2,660 hommes et 
48,310 femmes Son capital, au 41 décembre 1887 
Félevail à 142,594,523 francs dont 46,000,293 repré-L 
sentout la valeur des immeubles et du matériel et 
96,591,230 représentent la valeur des approvision= 
nemeuls en matières premières, matières en cours 
de fabrication et produits fabriqués, 

Tele sont ses moyens d'action, et nous allons 
faire connaître les résultats qu'elle a obtenus et les 
progrès qu'elle a réaliste t uomme source de. 
nos revenus publics que comme service industelel 
ayant charge d'un personnel nombreux. 

L'exposition des diverses branches du mono= 
pole, que l'Administration n groupée dans nn 

élégant pavillon construit au Champ-de-Mars qar 
2e ingénieurs, montre que la Règle conserve Won 











TANAG 


Bseales obligent à concentrer les plantations à 

de réduire les frais de surveillance. De là le 
pement de la culture dans un nombre limité de’ 
circonscriptions. 

Avant 1810, la culture était autorisée dans 18 dé= 
partements, dont 2, le Haut-Rhin et le Bas-Kin. 
fouruissaientà enx seuls prés de lu moitié du con 
lingent annuel. L'aunexion de l'Alsace-Lorraine 
enléva brusquement à l'Administration ces fmpor= 
tantes ressources ot elle dut, pour pourvoir à ses 
besoins et ne pas être tout à fait tributaire de 
l'étranger, développer la culture dans les départes 
ments restants et l'étendre dans d'autres. On compté 
aujourd'hui 22 départements où la culture est per 
anise (1). 

Nous résumons dans le tableau 
lualions de la production in 
assez longue de 1867 à 1888. 


Poids ; moyen Nombre 
des Superoie ‘het de 
Valeur. mien par plans 
wulture, hectare. Meur. 

fe hares. fr € 


301 1,139 


È Q 90 
1871... 12,687, 80N F 44,766 





11) Ces vingt-deux déps sont lès suiviuls 4 Note 
Pas-de-Calais, Die-et-Vilaine, Gironde, Dordogne, Corrêæe, 
Lot-et-Garonne, Lot, Landes, Hautes-Pyrénées, Vauchase, 
Bouches-du-Rhône, Var, Alpes-Maritimes, Isère, Savot, 
Haute-Savoie, mes Haute-Saône, Vosges, Meuse, 
Mourthe-ot-Moselle. 





F1 
nistration ue compte plus aujourd'hui que 
préposés et ouvriers so réparlissant comine Snite 


Houos. Pomués. Total, 
Prépasés… 758 mi 800 
Ouvriers. 1:802 18,200 20,002 


Totl....... 9,560 18,41 20,87 


La moyenne de l'ancienneté de services cut 1 
12 ans pour les prépoaés comme pour les ouvrière 
et on compte encore, sur 1,000 agents de chaque: 
catégorie, 258 préposés et 327 ouvriers ayant de 
134 à 40 ans de présence et enfin 120 préposés et 
113 ouvriers ayant dépassé 40 uns de séjour dans. 
les établissements de la Régie. 

4° Institutions de prévoyance el institutions pas 
lronales. — On concoil aisément quelle set ln sole 
licitude que l'Administration doit avoir à l'égard 
d'un personnel aussi nombreux et aussi attaché & 
son service et combien elle a dù se préoccuper de 
le mettre d'abord à l'abri du besoin dans ses vieux 
jours, pois de Jui inouiqner les habitudes, d'és 
pargue. de lui faciliter les secours en cas de malus 
die et de lui procurer eu un mot, dans la limité, 
du possible, un bien-être matériel ct moral. 

Caisse des retraites pour la vieillesse. — Au pre 
mier rang des institutions de prévoyance aux 
quelles l'Adininistration a ndmis son personnél 
figure la Caisse des rétraites pour la vieillesse, 

Dés 1851, année de la création de la Caisse 1it= 
lionule des retraites, l'Administration obli 
ageuts à participer à celte institution et à y verser 
environ 4 pour 100 de leur gain. Une augmentation 
à peu prés équivalente des gages et salaires allé 
gea les charges que leur occasionnait celte retenues, 
Ce régime dura jusqu'à l'année 1882 à partir du 
laquelle l'Administration exonéra totalement le 
personnel de la retenue et lui accorda une majorns 
Lion de 4 pour 100 des gages et salaires, laquelle 
est versée au compte individuel à la Caisse des 


























(Et ET USINES MÉTALLURGIQUES Ex 1SUU-HEU 147 
Exports lon des bijunx: 

















Objets lanportés ban tros u'aÿ. ps été sorts. 
de l'étranger à ln many til. montres ant 4e Hit. 
avèe payoments [Lui dit 2 Janvier 1894} 
des —  — 
droite de gurantie. Ohj. à tons Ütrur.- Muut. en Ar 
Poids total Poldé total. olds tatal, 
Huroaus OF. Ann Or. 1 Rob Ptala), 





farantie.  héct | hoct, het. haut 


SH HD + + , 
D LT. 10 < 
Gale À 136 9,M5 56 60 
nthétiard\ 
#7 4,051 : 
#27 42,008 7 AW 7 À 
Aa0 Los 2 


“00 3,85 s » 
8,730 67.806 TS 128 a 61 


Période enr 


Féspoudante 8,088 401 RW 





ado sf 





MINES ET USIX MÉTALLUNGIQUES 
mx 1800 we 1801. 





Tableau comparatif de la production des comhuatibles miné- 
raux par de ne em 1891 (chiffres provisoires) et en 
ABS (ehifres définitifs). 









Dèpartemonts. 
Allier... Houtll 











\Houille 
ANEYTON nr jynite 


Hotiehes-du-lr. Lignite 


oil. 
CTI RE HE 














MINES ET USINES MÉTALLURGIQUES 
0,417 
9.986 


Saint-Pierreta.c Cour. 
La Cotentin (le Plessis). 
Les Maures (Fréjur 
Abancetly, Durban et 


Totaux pour les houilles 















Ex 1890 FT 1891 st 
re... 767 41,808 
Orange. Banc-Rouge, 
2,618 23,020 
4,651 5,168 
T9 ENT 
ns, Gémonval 9,125 9,942 
Es 8,890 3,066 
2 Trévezel. .. 3,920 4,42 
1,835 1,748 
402 436 
108 270 
120 206 
1,098 1,050 
8 476 
Vercia.… 50 
nes et Chambéry. » » 





aux pour les lignites 4H,578 593,382 
Totaux généraux... 96,083,118 26,199,745 
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MANQUE 
et es sncoursales à été, le 10 janvier 1801, 
Minas reseer ce ovranocusees Es 1:898,800,000 
Le minimum, au 27 décembre 1890, 

MO re te inraneecaereres Etre (904 100000 


ME FRANCE Gus 











Le montant des opérations d'avances qui s'était 
élevé en 1890 : 





Pour Paris, h 2. Nr. 900,969,900 Ee 

Par lou mneeuraates be 0 M6,6640000!  L1:505,300 
été eu 1801 

Pour Paris, de, Fr. 4,308, 833.000) 

Pour Les sucoursales, de » 584 686,200) 1,080,019 400 


Soil, un plis, pour 1892... Fr. 1 408 187,800 








Les comptes courants d'avances figurent dans le 
imontaut des opérations de 144, savoir : 


317,948,000 
306,400 


Rusemble, ss... 700 218,000 





Ceux da la Banque Centrale, pont: 
Ceux des Succursales, pour. 














nu augmentation de 177,393,900 francs sur le ahilfr 
de Pannée derniére Depuis que le minimum dé 
nos prêts a 616 abaisss, le nombre de nos empran- 
teurs ayant contracté des avances qui varient entre 
280 el 400 francs, n'a pas cosaë de s'aceroltre, fl 
atanjonrd'hui de 4,481 à Parle, et du 1,495 daus 
succursales, avec une moyenne d'emprunt de 
OÙ frnnes. Cette nngmentalion fait ressortir l'op- 
orlunité de la mesure prise. 

De la cireulation des billets. — Le chiffre de la 
toulation des billets au porteur émis par la 
nique centrale et par ses euccuraules était, au 
décernbre 1890, jour où n comm l'exercice 
Mendes den-eeesssssennense Frs 9071106,800 
 inaxinmn, au 30 janvier 4804, a 
à casser Fe 288,219, 400: 
août 1891, de » 9,029,492,800- 
janvier 1892, 
éteesnsse Frs NAS GET 


ouposant comme suit : 

























































la auecossion de son conjoint prédé- 


cédé, 

A murs. L. sur les accidents et collisions en mer, 

4 — D, qui modifie l'article 82 de l'ordonnance 
du fe août 1827 concernant le code fo- 
restier, 

20 — L. sur l'atténuation et l'aggravation des 
peines. 


% juin, D, qui réglemente l'autorisation et le fonc= 
tionnement des courses de chevaux. 

3 — D, relatif à l'établissement et à l'exploita- 
tion de diverses lignes de tranways 
dans Paris ot la banlieue, 

Ab juit, L. tendant à réprlner les fraudes dans la 
vente des vins. 

14_— L. concernant l'assainissement de la ville 
de Marsoille, 
20 juillet. Loi créant un office du travail. 

Haoût, L, qui revise Le systéme légal et adminis- 
lratifen vigueur pour la protection du 
vignoble français contre le phylluxera, 

ASsept, D, concernant l'emploi aux colonies de la 
main d'œuvre des condamnés aux tra- 
vaux forcés, 

2, — D. surle rapatriement et les conduites de 
retour des gens de mer. 

4 oct, D. portant réglement sur le service dins 
les places de guerre et les villes ou 
vertes. 





POPLLATION #1 
Populalon dtrangire 


Sexe masculin. Pres 90,806 
Sex HéMININ... cc. 00.156 


480.962 


Mots général de la population 


Saxe masculin rs 1,165,576 
Sexe féminin 


MOUVEMENT DE LA POPULATION DE PARIS 


Ex 1801 


1e Mouvement de la population 


M Die al 
linsements xagod. rories. sncos 
ton 
ul 
X06 
006 
ya 
# 
Un 
035 
FE] 
1,06 
07 


458 
a 
2 345 
1,968 41% A8 


Si GLS ni 58 














MOPIFAUX EF MOSPIGES DE PAIUS 
Aceouehées ehce les snges 
femmes de ln Vie... 6,00 


il... 0 217,000 
Ve afante assistés 
Eofanlsubandonnés et orphe. 
placés à La campaue 
ÉSON, sn vus enrenne 20,000 
TL 10,000 
Enfants to at ban 
donnés. 3,000 
Orphelinsetenfantx secourns 40,000 


Total... SG 45,000 


VL = Sersirés nyont des burlgets épéciaux 


Fondalion, Lambrechts 
Malle de vieillard,» à» à s0 mn 
Asile d'enfants. Sn Li] # 


Tolahsssss 115 12 


Hésuné de ta 
1. — Service hospitalier ï 180,500 
11. — Fondations .… 1,40 
A1. — Sorr. dép 8.000 
Tolal...... 181,910 


IV. — Secours à domicile... 247.000 
Ne — Knfants-Assistés...… n 45.000 
VA, — Voudat, Lambrechts. 44 125 


Total... 415 262,135 
Total générnl.…... 2547 A62,097 


Ravettes. 


Nature dus recette 
M rdléntres. 
4 — Nevsnus propres 


rent de maisons of terrine dans Paris. 


U 41,000 
35,500 


40,100 


7.565,00 
11,000 
678,000 


3.657.000 


10.400 
0,00 
5,607, 400 


seottes 
































GAL DÉCLATUGE 


3 Changes municipales : 
Medévanoe de 0 fr, 02 €, par mêtre cube de 


Rats LE 

Lécation du sous-sol des ruc . 

Allumage. extinction el entrélien iles appn- 
relie d'éciatrage public, déduction. faite 
die ln rémunération que paye ta Ville de 
Aa pair appareil àt par Jour... 


6 Changes envers l'État 
Subvention, ER 
ipnitins 1... 
Tintiee de 1 me tre 


TODÏ ss carpne 
Motal des dépenses d'exploitation, , 
Mitaé Ja ent du gares cn 
restant en mugnsin au 81 décembre 1891, 
(Cha de cornues.….................. 
LINE RER 
ati ammoulacales. 
Lücaiion de eomprours 
Entretien des robinets 
Heiqueterie 
Mravaux divers. 
Anbérôts el escamples..… 


Totalesssssssese 


En résumé, les bénéñe l'année 


BOLMAQRE de... JG, 


A déduire le solde de la liqui- 

Dation de 1890, ei......,.,...4 
Bb on réserve, pour liquidér les 
penses qui n'ont pas 66 soldéea 
A décembre 1491. #5 


5% 


SAUT, MG 64 
200,000 w 


1.078.487 25 
6.670,74 89 
6,000 


956,764 où 
166.872 88 


HAT ANT 


70.606.040 08 
53,700 n 
47,698,605 46 
2,266,557 86 
RTETET 


3,469 100 41 
155,632 00 


40,816 2% 
1,194,089 74 


405.504 ,807 
sat 


7,605 


213,607 


A reste à répartir... 96,600,000 1 


mormément au traité, nous 


Mdiférence est de...,,,.,... 
bla moitié, soil,,.,,,, 


11,200,000 . 


EURE EE 
106,00 van. » 























DR PARIS 604 


Co chifire re décompose de la manière suivante : 
Moyenne payée pour les coupé . Hôtr. & 
Mayenne payée pour les milords..…..... 6 79 

Jia UE fait 568,024 journées de coupés à 15 fr. 86, 
408,868 Janrnées de milords à 16 fr, 79 ot 611 jonr- 
néés dé voitures diverses, donnant un lotal de 

3 journées de voitures à 16 fr. 20. 
Les moyennes par mois out Été les suivantes : 


Pour les coupés 
Stoix Mois 
Janvier... duel... 
évrièr.…...... 15 Aa... 
Bars... Septembre. . 
Avril. Octobre 
Mal... “Nov 
Aulas... 
EL pour los milords 
Mois, tr. 
D 18 PRE 
die... 19 16 Soplombre.... ce 
dülllel.…......... 1695 Oclobr ts 
Elle Lotal des recettes par 1nois, en 1894, a dti douné par 
Ién moyennes suivantes 
Moi tre ol tr. « 
danyier. …..... 1618 Juillet... 16 où 
Wévrier… 1538 Août. 46 08 
Septembre 14 95 
Detobré.…-.-. 40 A 
Novembre... 36 21 
Décembre 15 56 
nant La ve 16 fr. 90 par journée de vol. 
ro do placo 


Comme vous le savez, Messieurs, la moyenne 
ürnaliére a pour base le produit donné par les 
Billes tepues par un certain nombre de cochers 
crivant régulléroment leur travail journalier, 
Nous cherchons en outre à tenir compte des 
Mitions résultant dos changements de tempéra- 
Ke l'outillage des cochers, c'est-h-dite An 



































Anôlme. — Taux be L'ixrénèr LE 


COMPTOIRS D'ESCOMPTE et CAISSES AGRICOLES 


Les 22 comptoirs d'escompte ct caisses agricoles 
existant en Algérie ont été fondés nu capital de 
#,32%,000 franes dont 2,256,950 versés. Ces établisse= 
ments prêtent généralement à trois moïs, à l'excep= 
tion des comptoirs de Saint-Cloud, Arrou et Souk= 
Ahras, qui prétent à long terme; le taux varie 
dé 8 à 40 p. 100 

Le nombre dlez effets escomplès en 1800 a été de 
26,852 pour une somme de 1%1,090,060 franés, 
Les agios perçus se sont élevés (uon compris les 
nglos pereus pour les 5,616,000 francs escomptéa 
par les comptoirs de Tixi-Ouzon et Mascara pour 
lesquels ce renseignement fuit défant) à 4,514,229 fr. 


TAUX DE L'INTÉRET 


Nous donnons ci-desons, d'après des renseigne- 
munis puisés à boune source, le taux de l'inté 
diverses époques. Les taux mentionnés dans 
fahleau sont coux des prêts sur première hypothèque 
ou sur billote souscrits pur des Européens jouissant 
d'un crédit incontesté. Quant aux indigènes, qui 
üffrent on général, à tous les points de vue, des 
géantes bien moindres, ils ont longtomps ém- 
runté à un taux variant de 50 à 200 p. 100, 
Lasituntion s'estsinguliérementameliorée lorsque: 
Vos établissements de crédit se sont fondés en 
Igérie, lorsque les grands établissements de ln 
fétropole y ont fondé des succursales et surtout 
raque, vers 1880, dos comptoirs d'oscompte ont 
ri ice à l'appui financier do la Banque, 
hs les principaux centres agricoles do la Colonie, 


+ Tüms des prête hypothéaair 
y. 16. ve Va 
1044 8430 
12844 A9 à A2 














704 COLONIES FRANÇAISES 


De l'étranger. É g perl 


Tots 24 


MADAGANCAN 


Importation des tiseus. 


mr. 2,503,617 1888... 
-. 4,680,207 1590. 


Ainsi composés 


Colon. 
Laine. … 
Soie 


Boissons : Rhum, ” 165,000 
— Vin. 105.082 
—  Liqueuran : GA 7 


Conserves 1880... sseussssnns DEL 
1887... . se S6A97 
2000... ee ON OT 


Commerce et navigation. 


Pavilion. Japort. Export.  Totaus. 
Français... ’ 1,903.909 1,118.900 3,176. 
Anglais. sors 1,857,268 4:502,208 8,149,477 
Allemand. 330.608 227,417 
Américain. ons 4,6H,647 
Autrichien. CO 2.833 
Hialien.… ÿ 8444 
Malgache. h 49,014 
Divers... 1454 


Totau: .… 5,507,206 3,741, 


Commerce de Tamatore. 


arts Tarte à TS 
1ssa... pou M1,762,297 11.649,407 28,285,/725 
La guerre franco-hova produit nd dinination sensible. 
DUT SR nn Viiss 
LATIN ENS È 
AAA LENS CASA 
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ALLEMAGNE, — CHEMÎNS DE FER 


Marine militaire en 189. 


Bâtiments de guerre. Canons. Chevaux. 
12 vaisseaux blindés... 445 69,500 
45 navires blindés.......... 93 91,500 














62 42,800 

2 HG 32.900 

5 croiseurs 3% 7,000 

3 canonnières 42 4,020 

8 avisos.. 22 26,850 

41 navires-école 92 47,860 
8 navires. 

Autres és 5 5,050 








76 vapeurs… SIL 495,390 





Chemins de fer allemands en 4891. 


Lignes de l'État. 

Dont 
Kilo- lignes 
mètres. ovales. 








































Alsace-Lorraine. 1,365 24 
Prusse 25,114 6,68 
Bavière. 4,803 856 
Saxe... 2.33 SU 
Wurtemberg. 4,63 86 
Bade É 453 
Iese… 46 
Mecklembou: ai 
Mecklemi » » 

Saxe-Weimar… : 7 7% 
Oldenbourg. 340 3 
Anhall Al » » 

Brunswick. » » 

Saxe-Meiuingen 5 7 56 
axe-Alenbourg.… CE 
Kaxe-Cobourg-et-Gutli » » 

Schwarzh.-Sondershausou » 

Reuss, ligne cadette. s 


Hambourg. 














Lignes 
de l'État 
el dus ro 








kilo 
4152 
25.820 








Empire... ANS JA HAS 











760 RAVIÈNE, — DETTE PUNLIQUE 


— Capitale: Munich, 348,917 habitants : Nurenilierg, 
142,403 habitants: Augshonrg, 765% labitants 
Warzbonrg, 60,864 habitants: Furl, 42,659 habi- 
tants. — 71 p. 100 de la population buvarolsc sont 
catholique 

pixasess. (En marks de # fr, 95.) 


Budget annuel pour l'exercice bienmut 1800 er ISO 
me 2 
Brcottes_ perception nt 
cuirs at 
Tualiqunts 12,809 
Contributions direct 97.000.000 Si 
= diverses 2,59.700 77 
Douanes el contri, indiructe 68.610.000 40,807 
Étnblissoment de l'État, ete 137.04,20 86,649. 
Domaines de L'État Bi,HIASTA 45,885 
Jkocettés diverses at necidentelle RG .D80 13, 
ltétenue pour pensions 107040 2,5 
Tati des rocéltes.… ETAT) 
Dép 
Liste civile, apanage 504 
Dette publique ait 
d'ftat a 
Dikte sui 
Ministre de In Maison royule ot des affaires 
étrangères sui 
Justice 13,2% 
Intérieur ai, 
Gulies, insiruolion publique EXT 
Yinances : 6 
Pensions de rotralt 
Quotes-parts matrientnires, cle 
Dépenses diverses 
Vrais de perception et d'exploitalion 
Total 
nerre PonLiQUe Ex AO! 
Pile générale a1s,316.04 
Ibis des chemins de fer... 
achat des rentes fonclürs 
irbres. - 











0 


Mix 











À batenu-torpiteur 3 
T6 auvires 1 

Ksutre dé Cou. 
A7 cnuenoéres Wii s » 
90 ateaux-tar piliers 15. à “ 
TE batiments in 5 à 
T0 navires roll “SM TOO 58% 





éosaner avre L'émmaxenn Fan tonne vx 490 (4): 















Port Hinpotiation. Totaux: 
us. talk 
Nechwang 206.494 479,000  MAS.2M 
Tientsin CEE STATE 165 
Chetoo 890,908 400,129  1,201,122 
Hankow 148,839 5,000.650  B,818.480 
Kiukiang 680 18,706 20,206 
Wah 8.306 ù 3,200 
Chinkinng 18,507 » 18.800 
Shanghai 6G25,3AN 22,72,412  98,600.86 
Ningpo #72 961 3,081 6,002 
Foochow 2,645,471 A,610,507  7,201,008 


Vamsui 1.551 ,198 
Vakarr EURE 


1 ,082,787 
2.320,20 






















Amy DAT 3,5 9,637,087 

Suabe 8.028,70 4,660,874  40,58S,444 

Gnton MALOUTE7S AA SGS900 25.042,28 

Kowloon 17,96).220 44,H40,00U  AE,800,808 

S270070 À CAT] 

NL, 10 4.158,08 

4,400,425 3.863,70 

Lingetiow 22,402 33,5 

état A6G.08O © AGINON 7.9 

Totaux 128,708,200 WT,AAE AB 219,002,770 
esportations CCC û 








Totaux nets. 1270US,HBE H7,L4.480 214,297,961 





D\Ges chiffres ne comprennent pas les changes avèe lé 
Los rexportations do marchandises étringères où 
bu Zeureut pins duus ee chiffre: tes st Enrpétaes 


Le total mit des Inportations 






































ITALIE. — FINANCES 





2 catégorie. Mouvement de capitaux 
Yentes de biens et achats de redevance... 40.076.086 











Atecouvrement de créance... : 5,206.077 
Nouvelles dettes … s ets 46,587,000 
3 calégorie. Construction de chem. de fer. 82,964.846 





Total des recettes extraordinaires. 127,112,61 


Récapitulation des recettes. 








Ordinaire. raordinair. Total. 

de catégorie. 4.863,622,765  12,100.6306 _1,555,927.384 
œæ  — . » BIRGTAGL | 31,867, 161 
ze ER » B29SE,8IS 82.948.844 
se — 2. 406,387,668 , A0E.8N7 648 





Totaux 





«+ 4:668,010,393 427,112,011 1,773,123.008 


Dépenses, 
Ordinaires.  Extraord 





738,294,826 44,507,670 


» 38,580. 772 
» » 
65,291,433 » 











803,576,060 50,088,642 
Ministre des finances : 

dre ati 
œæ — 
& — 





A8L.010.167  4,518.836 
» 4.280.000 
28,470.523 » 


2U9,181,690  2,698,836 








Ministère des gr 
et des cultes 









& 33,598,808 546.252 
RENNES 410,822 » 


3,739,720 546,352 








Min, des afaires élran, 














ae R.R52,977 40,467 
& 467,830 » 
utiles ce 020,807 40.167 


Min. de Cinste. publique 
ee SR833,08  4,028.285 
s4 ANS ES “ 


Total... DANS LMRANS 





854 ITALIE. — DETTE PUBLIQUE 





&. Parme : 
Empru de 1827... 5 22,352 40 1895 

5 loue : 

nRoiisCaid 1887 5 431,050 1896 
— de Get 168. 5 401,010 1907 
— de Bite. 5 AUABL 4956 

6. Roy. dit! 

mp garanti parles 

biens de l'ézlise de 

4867 et 1870. 5 7,2906,403 281,580 4914 





Empruul du chemin 





dé ier de Novara. 168,672 aus 4917 
Empruut de Cunéo. 365,585 au 1958 
mp. Æummanuel. 3 3,738,660 44,805 4961 

Total. 20,438,139  4,029,964 
1V. Dettes diverses. 96,5N7.707 329,747 
V2 Dettes flottantes. 43,143,635 » 


Totaux. 582,107,116  4,369,746 





Budget rectificatif de l'exercice 1891-92. 


Voici les chiffres principaux des recettes et des 








dépenses rectiliies rapprochés des chiffres du bud- 
gel primitif : 
Budget 
roctiteatif do 
iautur. 








Dépenses... 4,778,229,906 4.780962, (0 — 2,717 
Revcelles . -. 4,75%,230,960 4 42101 — 16.892. 


ee — 19,903.966 — 5,819,12 








Déficit. — AEATESIO 





Les variations, en ce qui concerne les dépenses, 


















se répartissent ainsi : 
A TRÉSOR  ssesseennsenes — 3.266,38 
des linaners es — 7.088.005 
des gr vos de Ta js ie — 591526 
— SE airesclrngères + 600 
—  defiacrucion pi + 235,387 
en drientesss ce — 793,200 
_ de Lvaux pui pue À AA 
Æ ein puëme. + à À TS 
de ia Quert LPS 





= de la marin 


















R0,774 410 


ASS 12161 
Produe tion 
to, 

.  Kilognunes. 
67,819,317  6,017,802 
69,429,870 6,182, 520 
06:286,355  H,288,143 
6T,817.936  4,064,078 
2,377,271  2,156,911 
27.008,25 1,767.604 
HRN6e 177 2,206,210 

dame AMEL, une 


n 687,3 Ü 780,000 

5». 298,808 » ETIAUN 
88,766 » 674,246 1.000,00 
2489425 on  4,788,2%2 5,000 001 





) Ghiffres provisoires. 


? Chiffres calculés par approximation, 
















































































— DISEITE 

taines parties de l'Empire russe et qui, entre autres 
mesures défensives, n décidé le gouvernement lin- 
pôrial à interdire l'exportation de certaines céréales, 
vient d'être étudie d'une maniére trés instrnctive 

M. E. Levasseur, de l'Académie des sciences 
morules et politiques. De son savant travail, que 
Ia Société nationale d'agriculture vient de 
imprimer, nous ne pouvons malheureusement di 
tacher que la partie purement statistique, 

Dans Le tablenu snivaut, les récolles de 1891 sont 
mises en regard de celles de la période 1881-1887, 
pour l'ensemble des 60 gouvernements compris 
dans les statistiques russes (1). 


Récolte 
moyenne Révolte 
do LAS. en AAJL. 
em 
en on où ei log. 
Cérentès saine ilious lis ullions de 
Pliootos 
autrus récoltes. 
Ilé d'automne .6 04 420 325. 
Blé de printemps... 2,6 619 445 38.4 
CURE #92 90.7 400. 


Bi e 
réales el des pois. 307.0 664.7 S6,5 547.0 KO 
Pommes de lerre.…. 82 mn 69.4 ss 





{1) Ces statistiques omettent la Finlande et la partie vu 
rôphenne des provinces caucasienues} les soixante gouvet- 
nemels qui y sonlcompeis (dont dix pour l'ancien royaume 
de Palogne) représentent une superficie de SN3 5 Ko 

mtres carrés. 















































SUÈNE ET KORVÈGE, 


SUËDE ET NORVEGE (ROYAUME DE). 






2 soko 


Suparlcie : 442,818 kilométres car 
ati 





- Popu. 
évaluée eu décembre 41889 à 4,718,409; 
Pecensée en 1880, 4,565,068 habitants; en 4730. 
1,163,858; et AROO, 2,2 


Capitale : Stockholm, 246,500 habilants 






41,207: en 1870, 4,468, 





villes : Gothembourg, L 
Kœping, 31,788 habitants. 





82; Malo, 47,539; Noi 





En 1883, %1,600; en 1884, 23,500; 4885, 23,413 
1880, 92,889 ; 1887, 50,780; 1B8S. 30,521; 1889, À 
individus 





nxaxems (1 couronne dé 4 fr. 30 c 


Hudget pour l'année 180 


Mecerins 
Couronnes. 

















Excédents des exvréicés anbérionr 5,887 000 

Recelles ontinnires 20,490,000 
Jmpôt foncier 1.435,000 
Droits de tonni, 4,200,000 
Dümaine en fev 2.550.000 
Le personnelle 000. 
Cherain de fer (nou 6.600,00 
Télégraphe 4,200 000 
Forèts 2,500 /000 
Raceltes divérat 4.290.000 

Rocollos extraordinaires 68,780,000 
Douat 38.000,00 
Postes 7,700 000 
Papier timbre 3.000,00 
Impôt sur l'éaude-vie 13.700, 000 





— le aucre débollers: 1.600,00 

— orvvenn 3,MOU. 000 
Haceltes diverse LATE 
la Banque de V'Édal ou 1890 








Bénéfices d, 


À des rectites 

















LT A 
NREARPE LOL 
FN Les 





6,920 
inée 1890. 


320,120 
4,317.87 


25,395 
486,806 
4,132 
8,499,796 


34,034 .132 


439,500 
28,608,738 


ins de far. A 
inprévues. : 2 BBBAN 
Tülal.. 2... DABSS 













































WURTEMBERG, — FINANCES 





Administ. générale des finances. 
Diète etadministration de la dette 








375,478 
Fonds de réserve. : 50,000 
Contributions matriculaires.…..…  15,645,659 
Port des lettres officielles, etc. 360,000 

Total. 65,252,280 





Dette publique en 1891, 427,966,756. Dont dettes 
de chemins de fer 385,117,314. 




































































BOURSE 
Caisse Lécuyer.…... juin... 545 











+ Gr.fonc.ctag.d'Alg. mars... 500 
Gr. gén. français. février... 190 
— tontpayé.. mai... 434 
S.com. Com.etIn.. janvier. 195 
— des entr... janvier. 970 





Moitessier et Cie. 
Comptoir Naud. 
8. fin. de Paris. 
— Fr. de Rep... 
Banq. des Pays aut. 
ge d'Egypte. 

Hell. de C. G. décemb.. 890 » 
Pays hong. avril 























gén. Madrid. février. 415 
n. du Mex.. janvier. 680 
ottoman ï 
de Roumanie. jui 

G.F. d'Autriche. 





dll 





Egyptien. …. 
Fran.-Canad. février. 507 
Gr. Hongrois... mars... 650 
G mob. Esp. jouiss. février. 185 












Banque de Tunisie. 440 
Soc. als. de Banque, 870 » août... 
Assur. agricoles... % » déceml 
— financ.…. A re 
La Capitalisation. 300 
La Fouc.-Transp.… 635 
5 » mai... 













+ dé 
— Ineend. mar 
Le Phénix. Incend. juillet 
Le Progrès nat. Inc. décemb. 
em 


42 » décemb.. 
35 » août. 














Acid. juin 
L'Aigle. Incendie... (lécemnb. » 
— Vie. .imai 8 
évrie » 
nt. » 

= Vir vril. 





nd. Familles. décemb 
dernelle. 
La Centrale. Vie déceuibs. 
La Clémentine décemb 5 » déerb 
La Goutiance. Inc. avril... M0 » févr 





» 
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Paris fondateurs. juin... 4200 » janvier. 
ires. seplemb. 445 » décembr. 
Soc. civ. des15 9e. octobre. 2062 » janvier. 

=. M5 » jan 


Bons Trente: 





2. vclobr 





— 15 
Auu. Arles à Bouc. _ en 
— can. des Ard.. _ — 
— can. Somme... — _ 
‘ — nav. Oise. 





Cunaux agricoles. — _ 
Canal de la Bourne. — 
— Corinthep.fr. octobre. 





— Pierrette... juin. 
— Samh. franc. Eu 





— Samb.àl'Ois novemb.. 400» novel 


d. Trois Ponts. janvier. 880 » fé 












Ge lav. den - janvier. 850 » ju 
taire... — 
nationale 





380 » à 





Urbaine, voitures. 
Transport maritime 
Suez jouissance. netohre. 2360 » 
ex délég 

nibus ji 
res 








9 Charbounages (actions). 


Houillére d'Alnn.  — 
—  delAveyr fév 
— de Belmez fév 

Minesde Béthune. — 

Houill.… Doi 
—  ieboire 











Campagne. janvi 














380 » septrnb. 
— Panam.p.fr. septemb. 800 » eptemb. 
2 85 » décembr. 


re. 450 » nov 
seplemb. 1085 » novemb.. 1000 


» août. 
» octobre 


90» ! 
437 
1645 
330 
Bons can. Oureq.. novemb…. 800 » novemb. 500 » 
—  St-Martin. juillet... 950 » juillet... 950 » 
200 
70 
2 
400 
610 » ma | 


#00» uetub 








vus 





er. 


vvs 








rie 








& 
& 
susvs 


aille 





wril 


É 
: 













sesevvs 


440 » janvier. M5 » 
880 » nevemb. 720 » 


browa juin... 720 » nuvembh. 610 » 


100 » 








Carmau avril. ASS» mvenb MAS w | 
Épinae COTES 
Esconbre Linie. HR» AIR, ARR 
uit. SR» Le SL 
novemh. AW » mi 





cevvsesvevesvesse 


Mliterran. (for) mars HO ambre. 70 » 
| 


lt A2 Sociétés immobilières. 


2 Gi Franco-Algér.. janvier. 35 » décembr. 
Redle lee. pr 245 » décembr, 
ie, des Tmmeub.. janvier. HO » décewb. 
= Jmmob. mars. janvier. G4S 
16kS du Havre. septemb. 150 » décerobr. 








BOURSE) 
ciétés diverses. 


523 
360 








décemb.. 
novemb.. 
janvier. 
mars . 
mars. 
décemb. 
décemb. 
janvier 
décemb. 
octobre. 
déremb. 
mars 
nuvermn) 
juin... 
mais... 














janvier 
février 
janvier 
uovemb, 

juin 

nuvenh. 
octobre 
janvi 
septemb. 
uctubre. 
nuvemb 
nuvet 
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370 
460 
550 
295 
300 
680 
1550 
6 


665 
195 
450 
qu: 
235 
350 
1900 
480 
1360 
155 
667 
300 
490 
300 
75 
200 
225 
15 
vÿ 
ET 
Hu 
30, 
15 
A0 
200 








Lessseresevevesvevsvveveuuese 


% è 
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TABLE ALPHABÉTIQUE 
Des 


CINQ PARTIES DE L'ANNUAIRE 


I. France. 




























Pages. 
ls en 1889, 1890, 1801. . pa 
ation mentale (statistique) en 1880 et 1800. a 
vel à vapeur en 1889. 375 
. Recrutement en 1890... . 399 
ances sur la vie en 1890 et depuis 41849. k 273.281 
+ contre les accidents H 200 
— l'incendie. 283 

1e de France en 1894. 195 
22 de 1892. 31, 9 
: d'amortissement. Ésparses 400 
des dépôl .. 400 
Er Le M7 

s d'assurances de l'État. me. 48 
d'épargne nationale postale en 1890-91... 253,278 
— privée en 1891. . 198 

Les. Récolte de 189 62,297 





bre des banquiers de Paris. Opérut. depuis1892. 164 
ins de fer d'intérét général et local. ; 
erce extérieur en 1890. Rate 40 
ils (les) municipaux en 1892. x 
ibutions indirectes. Fabriques, entrepôts. ete. 89, 95 











vement (le) de la contribution fonciére.… 
ces. 

nes. start 
de commerce. Mouvement depuis 
“pôts (les) en 1890. 
“ations.… ; 
“ion universelle de 1889. Recettes et dépenses LS 
25 départementales. Fr vs 












Lropriele foncière {Loi sur 
Superficie. 
Fèns (Production des 


SE 


581 
561 
556 
620 
620 
585 
530 
585 
580 
620 
629 
569 
601 


SSSREESS 


ENSar 


ArRERERRRS 


8% 








| CrABLe ALPHABÉTIQUE 
Superficie. — Population. — Finance: 





Armée. — Marine militaire. 
#:.. Commerce extérieur. — Navigation. 
$!. Chemins de fer. — Postes. — Telégraphes. . 
!-Branswiok.—Superficie.—Population.—Finances 
\ Chili. — Superficie. — Population. — Finances. 
Ârmée. — Marine militaire 
Commerce extérieur. — Navigation 
Ÿ: Chemins de fer. — Postes. — Télégraphes 

Chine. — Superficie. — Population. — Finances. 
‘Armée. — Marine militaire. 

















Armée. 
Commerce. — Navigation 
Chemins de fer. — Postes 

Danemark. —Superficie. 

Armée. — Marine militaire, 

Commerce extérieur. — à 

Chemins de fer. — Postes 

—Population.—Finances. 

Commerce. — Navigation 

Chemins de fer. — Postes. — Tél 

Armée. — Marine. 










égraphes.… 782 
ns TB 























Espagne.— Superficie. — Population 782 
Armée. — Marine. 183 
Commerce extérieur. ation 784 
Production vinicole en 1891. 786 

—  métallurgique (18864 787 
Chemins de fer. — Postes. — Télégraphe: S 
Colonies espagnoles. Fe 
États-Unis, — Superficie, —Populate) G 
Armée. — Marine. ss 
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Commerce. -- Navigation 
Chemins de fer. — Postes œ 
Waurtemberg. — Superficie. — Population. — 
Finances 











V. — Variétés. 


Bibliographie (1890-94), par Eowoxp Rexatmi.. 987 
Académie des Sciences morales et p 
(1894-92), par J. Leronr. 
Société d'Économie politique US), par EowoxD 
RENAUDIX 
Nécrologie économique de 891, par E. Rævatr 
Fluctuations mensuelles des rentes à la Bourse 
(1891-92) . 








1012 
1014 


4047 
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